
NIMIS étions assis dans la 
salle do rédaction, savou­

rant l'activité quo nous préféroiU 
en: re toutes : Jaser. Il étail ques­
tion de cette âeth lté particulière­
ment goûtée au Québec : rire. 

C o s t Pierre qui nous a mis sur 
le sujet de la télévision, Depuis 
que sa blonde a découvert la série 
7\r.i ' ( |ui passe en (éprises a L5h30 
l'après-midi, c'est la passion. 
Pie r re s'est mis à nous raconter 
un episode où lo peu; gros bêta 
ldisait du charme à une bonne 
tn i i inc qu'il avail frappée avec 
sa>ivoiture. Il r i a i t t e l l e m e n t 
P ie r re en nous contant ça. que 
nous avons rigolé aussi. 

Bien s û t . le sujet a tait des 
petits, l.'autre' Pierre a renchéri 
avec un extrait de TV's Bloopers 
and Practical Jokes qui passe les 
lundis s o i r s , l 'n immense joueur 
de football devail porter la flam­
m e olympique. Il part, est ap­
plaudi par une foule enthousias­
te, est filmé par la tele. Il suit des 
eones dans le milieu de la route. 
Bien sûr, les cones le mettent 
droit jà un mur. Là, bien sur. il se 
retrouve tout seul et se demande 
ce qui se passe. 

Bob est arrivé sur les entrefai­
tes : .< Moi. dit il, c'est le David 
Let tenu un show qui me fait rire 
à mort ". El de nous conter un 
gag f o r t élaboré mettant en ve­
dette Ste\e Martin. 

Pour ne pas être en reste, je 
leur ai r acon te l'imitation de 
.lohnn> Carson déguisé en Wil l ie 
Nelson chantant To all the girls 
\ ve Loved before avec Julio Igle­
sias. Avec bandanna, tresses et 
vêtements Ne lson . 

Avez-vous envie de rire ? 
Jaune ou pour vrai ? 

Vous aurez remarqué une cons 
tante dans cette longue in«rodu< 
tion . tous nos rires avaient été 
provoqués par dos shows améri­
cains. 

Y a t il moyen de rire et. ne re­
gardant que les canaux <!• (|hez 
nous ? 

Dif f ic i lement . -

Le p r e m i e r Pierre, c o m m e 
m o i . est un fan d e Normand 
Brathwaitc Mais il ne rit j amais 
en regardant Court-Çircuitt série 
dont l 'un d e s i n t e r p r è t e s es t 
Brathwaitc . D'ailleurs, a part les 
mères et les blondes des interprè­
tes et des auteurs, il ne doit pas y 
avoir grand monde à rire en re­
gardant Court-Circuit ( jeudis. 
I9h30, Radio-Canada > Mais nous 
en sommes quand même a la 

deuxième saison. Peut être Ra­
dio Canada veut elle rire de nous. 

J'ai beau chercher dans les 
programmations, c'esl fou ce que 
c'est d i f f i c i l e de t r o u v e r une 
emission drôle en français. On 
peut parfois sourire en regardant 
Les Moineau ei les Pinson ou I >o 
minique Michel dans Le wi ouest 
n\ enue des Pins. Mais c'est rare. 

A \ rai dire, la dernière fois que 
j'ai éclaté de rire en regardant la 
tele. < était au telejournal la lui 
de la campagne électorale. M. 
B r i a n M u l r o n e y pa r l a i t a ses 
électeurs de Rimouski et disait en 
riant : « Pensez-y ! mardi maim. 
André Quellette va être devant 
l'Assurance, chômage 

Il le dis,ut en français l.e plus 
curieux, c'est (pie j'ai vu cet ex­

trait aux nouvelles anglaises de 
la CBC. Je ne l a i jamais vu en 
français. Je n'irais pas jusqu'à 
dire que c'est une autre preuve 
Que les Anglais sont plus drôles, 
nuis tout de mènie. . . 

*En tout cas. M. Mulroney lui. 
savait le pouvoir du rire. Voyez 
ou ça l'a mené. 

De temps a autre. Radio-Cana­
da présente tin Vaut mieux en 
rite. Malheureusement, le (1er 
nier sur l'éducation n'était pas 
très drôle. Chaque année, il y a le 
Bye Bye. On a tellement d'expec 
tatives vis à vis cette émission, 
parce qu'on a tellement été pri­
vés de rire durant l 'année, qu'en 
générai on trouve le Bvo Bye de 
ficient. 

Un de mes collègues rit tout le 

temps en regardant Entre chien 
et loup. Plusieurs personnes ont 
ri en voyant la robe de Diane Tel l 
au gala de la reine. L'an dernier, 
la province avait croulé en enten­
dant r o Canada de Toulouse du 
rant la sé r ie Canadiens -Nordi 
ques. Mais vous aurez compris 
que ce n'est pas de ce genre de 
rire jaune dont on rêve. 

La saison dernière, on a pas 
mal ri g r âce à Ding et Dong. Eux 
étaient drôles comme tout. Leurs 
invités ne l'étaient pas toujours. 
J'ai vu au Club Soda des stand-up 
(funics quitter la scene dans le 
désarroi . Non. ce n'est pas facile 
de faire rire. 

Il y a quand m ê m e quelque es 
po i ra l 'horizon: le FestivalJuste 
pour rire dont cm présentera sept 

extraits les mere redis soirs cette 
saison. Au lancement de la pro­
g r a m m a t i o n de Rad io Canada, 
on a vu un duo Jean-Guj Moreau-
Thior ry Le Luron qui était splen 
dide. Voilà quelques minutes de 
rire garanti. On VOUS préviendra 
quand le jour I sei a la. 

En attendant, on va aller rire 
en anglais. Che/ Barney Miller 
après les nouvelles a la CBC. 
Chez Bennj Hill en debut de soi 
rée, A Cheers, la comédie du jeu­
di présentée cette année au 1*2. 

Apres tout ça, quand vous ver 
rez de sombres rapports sur le 
transfert de l 'écoute des franco­
phones vers la tele anglaise, ne 
vous posez, pas de question. On a 
envie de rire, c'est pas plus sor­
cier que ça. 

CHOIX D'ÉMISSIONS 

Luke Sky walker (Mark Hamill) est prêt à la contre-attaque dans La Guerre des Étoiles 
présentée à Radio Canada. photothèque LA PRESSE 

PAR LOUISE COUSINEAU 

20:00 G 9 CD — «La Guerre 

des Etoiles»» 

Ce film a fait courir les 
f o u l e s au c i n e m a . \ 
l'inauguration de la télé 
pavante, il a du être diffu­
se 100 fois. I! s'agit a vrai 
dire d'un film de cowboy, 
situe dans l 'espace. Les 
effets spéciaux sont splen-
d i d e s . l u e r é a l i s a i ion 
George Lucas avec Mark 
Hamill, Carrie Fisher et 
A l e c Guinness. Que la 
force soit avec vous pour 
endurer de voir cette oeu­
vre faite pour le grand 
c cran réduite a la taille 
d'un jeu-vidéo. 

20:00 © — Plein Son 
Nanette C'a// Girl Work 
man chante. 

HORAIRE 
KÉVÎSÉ 

12:00 G 9 G) — Images du 
Canada : L a b r a d o r , La-
b r a n o r d . 

15:00 (99) — M i d i Presse 
15:30 (99) — I n t e r m è d e : Cent 

ans d 'au tomobi le 
18:30 O — The M u p p e t Show 
22:00 O — Inside Baseball 
22:30 (99) — M i d i Presse 
23:00 (99) — Désirs des a r ts 
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Barbara Steinman, « Chambres à louer », au Musée d'art contemporain. photo Michel Gravel, LA PRESSE 

INSTALLATIONS VIDÉOS AU MAC 

Gâta, caméras, chambre à louer et party 
- Au Musée d 'ar t contempo­

rain, qua t re paires de gâta 
(chaussures japonaises en bois) 
noui attendent à l 'entrée. Nous 
sonjme* invités à les chausser , à 
meure les commandes du systè-
meleu marche et à monter sur 
une plate forme rouge qui réson­
ne comme un tambour, il faut en­
suite imiter les mouvements et 
les martol lements de pieds de 
Keigo Vamamoto qui se dérou­
lent s u r un écran et les répéter . 
I n e x a i i i é r a suit nos pas et les 
r env i t â ] su r un deuxième écran 
placOeji dessous du premier . 

JOCELYNE 
LEPAGE 

C'est un jeu de comparaison 
plus complexe qu'il n'y parai t . 
L' imago renvoyée de nos pieds 
n'étant; pa s celle d'un miroir, il 
taut \ a d a p t e r , retrouver la droi­
te el là -gauche, se retourner le 
( erveâui il > a un décalage dans 
la perception, un décalage aussi 
entre la perception et l'action. 
C'est cet écar t qui interesse plus 

• rtîi ul iêrement l'artiste. Bet­
ween Sound & Sound \ o . 1 est 
donc une oeuvre qui demande la 
participation du spectateur, le­
quel devient à la fois regardeur 
et regarde et expérimente con­
crètement un aspect de la recher­
che de l 'art iste japonais. 

Caméras de surveillance 
C'est la premiere fois, à ma 

connaissance, que des c a m é r a s 
de s u n cil lance sont installées au 
Musée d 'ar t contemporain. Leur 
presence pourrait ne pas étonner. 

L'art 
et 
télé 

Le p a r c o u r s des in s t a l l a ­
t ions-videos c o m m e n c é au 

Musée d 'ar t contemporain méri­
te d'être poursuivi dans les sept 
galeries de Monireal qui collabo­
rent à l 'événement. La semaine 
d e r n i è r e , l e s i n s t a l l a t i o n s 
n'étaient pas encore toutes en 
place. Aussi ma visite s'est-elle 
limitée à deux galeries, Jolliet et 
Articule, mais j ' a i hâte de voir la 
suite chez Ksperanza où le doyen 
de l 'art vidéo, Nam June Paik. 
présente quelques oeuvres, chez 
(Jraff avec Poloni et Dara Birn-
baum. chez Optica avec Stuart 
M a r s h a l l , à P o w e r h o u s e avec 
Muriel Olesen et Marie-Jo Lafon-
taine et a la galerie de l'UQAM 
avec Ingo Gunther. Gerald Min-

koff et Servaas. 
À la galerie Jolliet. des installa­

tions de l 'Italien Maurizio Came-
rani. du França is Michel Jaffre-
nou et de l ' A m é r i c a i n e Mary 
Lucier . Commençons p a r celle 

qui faisait le plus de bruit samedi 
dernier au point d 'empiéter sur 
la musique des oeuvres voisines. 
Pa rade , t irée de L'vh'vtronique 
Circus de Jaffrenou. Il s'agit d'un 

peti t t h é â t r e , s e m b l a b l e à un 
théâtre de marionnet tes , dont les 
rideaux noirs s 'ouvrent sur cinq 
«•i rans dans lesquels des person­
nages; dfc cirque, mais aussi des 
trucs graphiques spc< taeulaires, 
eirculerft d'un écran à l 'autre, 
dans une synchronisation techni­
que complexe réussie et sur un 
rythme endiablé C'est du vidéo 
qui tient justement de la prouesse 
du trapéziste Sans doute l'instal­
lation la plus populaire auprès 
des enfants , d 'autant plus que le 
«spec tac l e» dure environ cinq 
minutes. 

Ou il est question 
de paysages 

* - « 
Dan» la salle voisine l 'oeuvre 

caljuç,"réfléchie et esthétique de 
Mary* Lucier offre un contraste 
tclfeflQedi grand avec la précé-
denÛMiu'bn se demande quelle at­
t i tude adopter La. il faut ralen-

tellement nous avons l 'habitude 
de ces apparei ls dans divers en­
d r o i t s que nous f r é q u e n t o n s , 
comme les banques et les maga­
sins. Elles n'en représentent pas 
moins un symbole et une réalité 
du viol de notre intimité. Au Mu­
sée, une c a m e r a est Ins ta l lée 
dans les toilettes des hommes. 
I*écran â l 'extérieur; un autre 
système se trouve dans la salle 
du rez-de-chaussée qui sert de 
petit café et un aut re encore dans 
les marches de l 'escalier menant 
a l 'étage. C'est un coup du trio to 
rontois General Idea, un coup qui 
cache une astuce que je me garde 
bien de vous re\ eler. 

J e vous dirai cependant que les 
œuvres d ' a r t i s t e s c é l è b r e s ap­
partenant à la collection du Mu 
sec et exposées sur les cimaises 
du café font part ie de l'installa­
tion de General Idea. Elles n'ont 
pas été choisies en fonction de 
leur valeur esthétique, loin de là. 
mais de ce qu 'e l les représentent 
comme valeur financière. L'ins­
tallation de General Idea s'intitu­
le Exposé, un mot qui a, en an­
g l a i s , un s e n s p é j o r a t i f et 
scandaleux. 
D'une chambre à l'autre 

A l 'étage du Musée, Chambres 
ù louer de l 'art iste montréalaise 
Barbara Steinman a quelque cho­
se d ' intime et de poétique qui 
contraste avec les autres installa-
lions au Musée. Il s'agit de deux 
« d é c o r s » i d e n t i q u e s recons t i ­
tuant c e r t a i n s éléments d 'une 
c h a m b r e t r è s o r d i n a i r e , une 
chambre à louer. Dans chaque 
cas . un fauteuil recouvert d u n 
drap blanc est place devant une 
fenêtre à store vénitien sous la­
quel le se t rouve un ca lo r i f è re 
blanc. Dans une des chambres , 
on aperçoit a t ravers les lattes du 

store la rue et son activité quoti­
dienne. Dans l ' autre fenêtre ou le 

r 

store est levé à moitié, des ima­
ges différentes de ville et de cam­
pagne déroulent devant nos yeux 
On oublie prat iquement que t e s 
images proviennent d'un écran 
vidéo, mais en m ê m e temps, on 
ni' peut que penser à cette télévi 
sion « f e n ê t r e s u r le m o n d e » . 
D 'aut re part , la g rande boite qui 
sert à cacher les apparei ls <!»• 
vient elle même une chambre , de 
l 'autre coté de la fenêtre, qui se 
t r o u v e à c o n t e n i r l ' e x t é r i e u r , 
•steinman. qui dirige la galerie 
Powerhouse depuis un an. ajoute 
â ces deux décors une maquette 
très tidele de son installation qui 

tient de la maison de poupée, ou 
des mini téléviseurs «jouent» les 
mentes p rogrammes 

Pour sa par t . Miguel Haymond. 
un très jeune ar t is te de Montréal 
(24 a n s ) , nous invite lui aus>i 
dans une piece noire ou se dérou­
le un spectacle féerique sons et 
images qui tient du party psyché­
dé l i que OU de la d i s c o t h e q u e . 
P l a t e f o r m e video est un plateau 
octogonal auquel on accède par 
des marches et où sont installes 
en cercle et à la vert icale huit 
écrans . Seulement deux person­
nes a la fois sont autorisées à 
monte r «dans» l 'oeuvre . A s s i s 

par terre , le specta teur est em­
porté par un tourbillon d ' images 
impressionnistes ou kaléidoscopi-
ques qui se font et se défont, 
creusent ou crèvent les écrans, 
les balaient dans un sens et dans 
l 'autre au ry thme d 'une musique 
composée pa r Haymond et deux 
de ses amis , Bill Vorn et Serge 
L a f o r t u n e . Des h a u t - p a r l e u r s 
sont installés sous le plateau qui 
v i b r e , de m ê m e q u e d a n s les 
qua t re coins de la pièce. 

Aux quat re installations du Mu 
sée viennent s 'ajouter une qua­
rantaine de v idéos appar tenant a 
un centre alternatif de Vancou­

ver , le W e s t e r n F r o n t video, 
pionnier de l'art video, et que l'on 
peut visionner dans une petite 
pièce. 

Pour profiter pleinement des 
installations videos au MAC. il 
faut absolument part iciper, jouer 
le jeu auquel on est convié et par 
conséquent ne pas tous aller au 
Musée en même temps, ( e u x qui 
sont libres les jours de semaine 
pourraient laisser le Musée aux 
autres , le weekend . 

Video 84 au Musée dort contemporain, 
Cité du Havre, jusqu'au 1 1 novembre. 

Vidéo 84: l'art et la télévision 
Vidéo 84, du côté du festival 
et du colloque, n 'aura dure 

que quelques jours , nous laissant 
à peine le temps de prendre con­
science de l ' importance de cet 
événement qui se déroula i t a 
Montreal la semaine dernière . Il 

JOCELYNE LEPAGE 

S'agissait, m ' a - t on dit. de l e v é 
n e m e n t i n t e r n a t i o n a l le p lus 
( omplet j amais organise dans ce 
domaine. Cent quarante et un vi­
deos a voir en provenance de 
onze pays; un colloque rassem­
blant des représentants de '«MIS 

c e s p a y s a i n s i q u ' u n g r a n d 
n o m b r e de spécialistes et de 
gens Intéressés par le phénomè 
ne, et une trentaine réinstalla-
lions vidéos. De quoi se taire une 
bonne vue d 'ensemble de la pro­
duction v idéographique interna­
tionale et de tourner et retourner 
en tous sens les questions d'or­

dre théorique que soulève cet art 
nouveau. 

Mais Vidéo 81 n'est pas tout à 
fait te rmine puisque le volet Ins­
t a l l a t i o n s , qui r a s s e m b l e des 
oeuvres d 'ar t is tes de différents 
pays, se poursuit au Musée d 'ar t 
contemporain et dans sept gale­
ries de Montreal, dans certains 
cas jusqu 'à la fin novembre, Une 
occasion exceptionnelle, encore 
une fois, d 'avoir une vue compa­
rative de la production interna­
tion.tie et de découvrir l 'incroya­
ble d i v e r s i t é de s d e m a r c h e s 
art is t iques. Ce n'est pas parce 
qu'ils intègrent des écrans de té-
lévision dans leurs oeuvres que 
les ar t is tes disent forcement le 
même genre de choses et de la 
même manière . 

Pour ReneBlouin, responsable 
des installations vidéos au Mu­
s é e d art contemporain, la sim­
ple presence d'un écran de télé­
vision dans une oeuvre renvoie à 

quelque chose de présent dans 
nos vies; on parle là d 'une sensi­
bilité propre au vingt ième siècle. 
Le mot television, ajoute t il. a 
été créé en 1900. mais c 'est en 
1950 que la télévision es t entree 
en masse dans nos foyers créant 
une révolution culturelle peut 
ê t re aussi impor tante que celle 
de l ' imprimerie . Les artistes ne 
pouvaient passer à côté. 

Comme dans le cas des perfor­
mances, raconte M. Blouin, l 'art 
vidéo ou les installations videos 
ne correspondent plus aux caté­
gor ies t r a d i t i o n n e l l e s en a r t . 
Cer ta ins a r t i s t e s u t i l i sent l e s 
propriétés physiques de la vidéo 
pour poursuivre des recherches 
formelles. D'autres font une re 
cherche au niveau narratif , sur 
la façon de raconter pa r rapport 
au mode utilisé pa r la télévision, 
ils m a n i p u l e n t les s t r u c t u r e s 
n a r r a t i v e s . D ' a u t r e s e n c o r e 
créent un environnement avec 

des écrans C'est un peu une ex 
trapolation de la sculpture mêler 
à une certaine théatral i té . Ceux 
là renvoient a la théatralité de la 
télévision, télévision qui nous In­
jecte une surdose de fiction si 
bien qu'on ne connaît plus le 
point d'ancrag»' dans la real i té . 

La television est aussi respon­
sable d'un éclatement des fron 
t i e r e s e n t r e les p a y s . On se 
p l a i n t b e a u c o u p , a j o u t e M. 
Blouin du fait que la télévision 
effrite notre identité culturelle, 
mais cela n'est pas unique au 
Québec ou au Canada, c'est le 
cas de la plupart des pays. Selon 
le conservateur , au-delà de cet 
effritement, il reste des diffé­
rences essentielles dans la com­
préhension et la perception du 
monde propres à chaque pays 
que les expositions en cours au 
Musée et dans les >ept Lia Irries 
nous permet t ront peut c i r e de 
percevoir. 

Maurizio Camerani, « Giardino italiano », à la galerie Jolliet. 

t i r . s ' a s s e o i r c a l m e m e n t et 
regarder sur sept écrans intégrés 
dans des panneaux blancs, sept 
éi rans qui vont du plus petit au 
plus grand, des paysages d'une 
merveilleuse lumière défiler de­
vant nos yeux. Il s'agit surtout de 
paysages de l'Ohio, d'où vient Lu 
cier et de paysages «impression­
nistes» de Giverny où se trouve 
l 'aueienne résidence de Mon 
paysages brossés par une came­
ra sensible et attentive aux mou 

vemen t s doux et cou lan t s . Un 
voyage dans le temps et dans 
l ' e s p a c e , d a n s la m é m o i r e et 
dans l 'histoire de l 'art qu'accom­
pagne une musique créée pour la 
circonstance. 

Pour son jardin a l ' italienne, 
Maur iz io C a m e r a n i a i n s t a l l é 
t ro is a r b r e s m a s s i f s , s o m b r e -
ment colorés, dont le feuillage 
évoque un nez, une oreille et une 
bouche. Sous les a rbres , qua t re 
écrans diffusent des images dif­

férentes, mais reliées en t re elles 
Images d'un jardin découpé à 
l'italienne, de colonnes de temple 
et au t res vestiges archi tecturaux 
et d'un homme et d'une femme 
qui s e m b l e n t se c h e r c h e r l 'un 
l'autre. Images de la nature et de 
la cul ture. La musique assez par­
ticulière qui accompagne le tout 
c rée une a tmosphere é t range qui 
m 'a rappelé le climat de L'année 
dvrnicrv à Manenbad du cinéaste 
Alain Renais . 

Promenade en bateau 
À la galer ie Articule, le You­

goslave Dalibor Mart inis nous in­
vite à une promenade en bateau. 
Une vingtaine d 'éc rans , comme 
autant de hublots, sont disposés 
de maniè re à évoquer la forme 
d'un paquebot. On monte à bord 
et on se laisse por te r en regar­
dant le mouvement de l e a n dans 
les éc rans hublots. On semble se 
diriger vers un but. Pile de Man­
hat tan peut-être, ma is je ne sais 

photo Michel Gravel, LA PRESSE 

pas comment se termine le voya­
ge, la moitié des écrans é tant en 
panne au moment de mon passa 
ge. Que voulez vous, c'est ça la 
technologie! 

J .L . 

Jaffrenou, Lucier et Camerani a la gale-
rti Jolliet, 279 ouest, rue Sherbrooke, 
piece 2 1 1 , jusqu'au 20 octobre. Dali-
bor Martinis à la galerie Articule, 4060 
rue Saint-Laurent, pièce 106, jusqu'au 
14 octobre. 

1 
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GALERIES D'ART 

Michel Maffcsoli photo René P'card, LA PRESSE 

ENTREVUE A V E C MICHEL MAFFESOLI 

C o m m e n t tricher 
avec la 
violence sociétale 

Michel Maffesoli ii beaucoup 
travaillé dans sa \ le sur la 

p r o b l é m a t i q u e e n t o u r a n t les 
questions de la v iolence sociétale 
cl de la domina t ion des pouvo i rs 
publ ics sur les consciences. I i a 
publ ie la dessus quelques l i v res 
impor tan ts , qui semblant faire 

G i l b e r t T A R R A B 
c o l l j b o r o t i o n spéciale 

autorité en F r a n c e . «Logique de 
la domination » 11976), « La vio­
lence Fondatrice» (1978), «Xa 
conquête du présent» (l!)7!i), " L a 
violence totalitaire» (1979), tous 
parus aux I M ' . F . saut' celu i por­
tant sur «La v io lence fo r ida t l i -
i r - . et phis r é c e m m e n t : « L ' o m ­
bre de Dionysos con t r ibu t ion a 
une sociologie de l'orgie» (1982, 
Ed Mér id iens) . I l dirige, a la 
Sorbonne, avec Georges Balan-
dier . un centre de recherche sur 
l 'actuel et le quotidien. De pas^a-
ge au Québec pour y donner une 
série do conférences, aux Univer­
sités Lava l et de Montréal, j e l 'a i 
rencontré p«»ur en s;i\«>ir davan­
tage. 

— Vous par le/ , du «fantasme 
totalitaire», dans votre l i v re sur 
«La violence t o t a l i t a i r e C ' e s t 
quoi ce fan tasme? 

— Quand on par le de v io lence, 
en généra l , on par le tou jours de 
la v iolence dé l inquante , de la vio-
lence due à la c r i m i n a l i t é — et 
no tamment celle du «m i l i eu» ou 
de la m a f f i a : — j ' a i vou lu mon­
t re r dans ce l i v r e qu ' i l existe une 
autre t o n n e de v io lence, cel le qu i 
est i n s t i t u t i o n n e l l e . Ce t te v i o ­
lence peut êt re t rès dure dans les 
dictatures, b ien entendu, et c'est 
une violence exercée par le S) ste 
me lu i m ê m e , c'est a -d i re une 
v i o l ence f r o n t a l e . M a i s i l y a 
d'autres types de violence beau­
coup plus s u b l i K que j ' appe l l e le 
« to ta l i t a r i sme doux» , qu i est le 
type de v io lence exercé dans nos 
sociétés dites d é m o c r a t i q u e s : 
par un système assez é t ro i t et 
serre, on assure a la fois la pro­
tect ion des ci toyens (sécur i té so­
ciale, port de la ce in ture de- sécu­
r i té obligatoire dans les vo i tures , 
etc.) et son en fe rmemen t , ce que 
j ' appe l le l 'a l l iance du genda rme 
et du médi cîn. 

— Mais cette idée n'est pas 
neuve: Michel Foucault en pa r 
lait déjà clans «Surve i l le r et pu­
nir»*. Lukàcs en par la i t aussi , et 
m ê m e J o s e p h Gabel d a n s un 
v ieux l i v re dos É d . de Minu i t por­
tant sur - La fausse consc ience* . 
San^ compte r M iche l Serres et 
«Le pa ras i t e - . 

— Vous a v e / ra ison. Je c i te 
d 'a i l leurs Foucaul t et Luckàcs — 
surtout son concept d'« a l i é n a ­
t ion» — dans mes t r avaux . L a 
p a r t i c u l a r i t é et l'originalité de 
mes l i v res , c'est que j ' a p p l i q u e 
les concepts au serv ice pub l i c 
lu i -même. E n gros, cela veut d i r e 
que l 'ensemble de notre existence 
e s t prise en charge, si on y ré f lé ­
ch i t , par les serv ices publ ics . En 
bout de course, ce t te a t t i t u d e 
conduit Inévitablement au to ta le 
tarisme doux : nous sommes tous 
quadrillés par le système ins t i tu­
t ionnel . Mais il y a des échap­
pées, dans ce système, i l y a des 
Intersticesoù on peut se reappro­
pr ie r son ex is tence. 

— Il y at trai t donc des t rous de 
l iber té , des brèches, qui sont per­
mises clans ce système. 

— Exactement: mais c'est une 
l iber té in te rs t ic ie l le î Dans « L a 
conquête du présent» , j ' de 
montrer comment on peut échap­
per a la v iolence to ta l i t a i re . . . 

— Ma is commen t v échapper? 

— 11 me semble qu ' i l n'y a pas 
ires longtemps on aura i t repon­
d u : i l n'y a qu 'une settle possib i l i ­
té c'est l'organisation du mouve­
ment ouv r i e r pour lu t te r cont re 
cette violence f ron ta le , soit cel le 
de I e x p l o i t a t i o n , soit ce l l e de 
l'aliénation. La solut ion, c 'é ta i t 
donc la lutte syndicale ou la l u t te 
d'un par t i po l i t ique 

Moi |e dis p lutôt : on h a \ a i l le , 
mais on t rouve m i l l e et une ru­
ses pour contourner le Système. 
Soit par l'absentéisme, soit pa r la 

«mise en caisse» (congés de ma 
ladie payés etc.): tout est occa­
sion de ruser, l ' n j ou r , c'est l 'an­
n iversa i re d'un te l . un autre c'est 
le gflteau de la pet i te qui v ient de 
fê ter ses â ans, etc. : on s 'a r range 
pour « rab io te r» du temps et se 
réappropr ie r , de manière re la t i ­
ve, son existence. C'est ce que 
j ' a p p e l l e : la dupîicUét la ruse 
avec un pro f i le bas Ce ne sont 
donc pas des attaques frontales. 
Pour la c i r cu la t ion de la paro le, 
c'est la même chose: plutôt que 
de re fuser , de man iè re frontale, 
la télévision, on se rend compte 
qu 'e l le est a l lumée un peu com 
nie le n o u v e a u D i e u d a n s les 
maisons, mais en fait, r ien ne 
reste de ce qui est raconté dans le 
poste. J ' a i fait enquête la dessus 

Pour ce qui est, ma in tenan t , de 
la c i r cu la t ion du sexe, plutôt que 
de c o n t e s t e r f r o n t a l e m e n t une 
mora le sexuel le somme toute en­
nuyante, que fa i t on. de plus en 
plus? On se m a r i e , certes, et on 
fai t des enfants , mais ensuite, on 
«ruse» avec l ' ins t i tu t ion du ma­
r i age : ce sont le- processus adul ­
té r ins , c'est le 5 à 7, c est le déve­
loppement de la bisexualité et de 
l'homosexualité, c'est a la limite, 
l'orgie... 

— On en a r r i v e ainsi a vot re 
dern ie r l i v r e : « L ' o m b r e de Dio-
nvsos ». 

— En f a i t , il y a un f i l d 'A r i ane 
qu i va de mon p r e m i e r l i v re 
«Logique de la dom ina t i on» , au 
dern ie r . Je suis donc par t i de 
l ' idée de domina t ion , a l 'époque 
net tement inspirée de la perspec­
t i v e marx isan te , p o u r p e t i t a 
pet i t en a r r i v e r à l ' idée des brè­
ches, de l 'u topie, de l'imaginaire. 

— C'est-à-dire à l ' idée de «de-
sir»? 

— Oui . si vous définissez le dé­
s i r comme- étant une modalité de 
l ' u t o p i e ; c o m m e la re l ig ion 
d 'a i l l eu rs . Ou encore un mythe. . 
N'y a t - i l pas une man iè re de ré­
sister, qu i ne soit pas frontale, 
mais dup le? C'est a cette seule 
quest ion que. finalement, j 'ai es 
sayé de répondre dans tous mes 
l i v res . Le quot id ien peut êt re aus­
si une f o r m e de résistance, a côté 
de la violence fondat r i ce . On a 
l 'a i r d 'accepter une certaine for­
me de con fo rm isme alors que. de 
fa i t , ça s e p a s s e c o m m e une sorte 
de resistance passive La m a j o r i ­
té si lencieuse — cel le qui inquiète 
tant les pol i t ic iens —, c'est le 
ventre mou du social. Cela veut 
d i r e : «ça • ne répond pas (dans le 
sens étymologique: «nous ne 
s o m m e s pas responsables»), 
«ça» ne répond plus, «ça» ne 
marche plus. 

— Ht D i o n y s o s , d a n s t o u t 
cela ? 

— Dionysos, c'est le theme de 
l 'org ie . Plus t a rd , ce sera le no­
m a d i s m e , et a p r è s encore, CM 
sera le thème de l'apparence et 
du vê tement . Sur l'orgie, à l'en 
contre de ce que cer ta ins cher­
cheurs veulent cantonner unique­
m e n t d a n s l ' o r d r e d u 
psychologique, je dis, moi, que la 
passion est a l'oeuvre dans la v ie 
soc ia le : l ' a f fec t i v i té , l ' amour , le 
sexe vécus en c o m m u n , sont une 
constante,, beaucoup plus qu 'on 
ne le c ro i t , dans le v ie sociale. 

— Vous e t donc p a i n du «dé­
s i r»? 

— Ou i , ma is du dési r co l lec t i f . 
C'est •« dire une espèce de c i ­
ment , ou d'ethos si vous p ré fé rez . 
C'est ce qui l ie les ind iv idus sans 
qu'eux-mêmes ne s'en r enden t 
compte . Or , de tout temps, i l a 
existe ces formes d'expression 
d ' a m o u r co l lec t i f . Les re l ig ions 
elles-mêmes sont fondées M I T la 
prostitution sacrée. La prostitu­
tion a joué un rôle de social isa 
tion, c'est connu : el le jouait un 
rôle de c iment du l ien co l lec t i f . 
J ' a i f o r m u l e l ' h y p o t h è s e q u ' i l 
pouvai t y avo i r un i m m o r a l i s m e 
é th ique : quelque chose qui peut 
para i tn- i m m o r a l dans l'immé­
diat, mais qu i peut, à long t e rme 

s t ruc tura i une communauté, 
m ê m e si cette dern iè re le re je t te 
comme e lement s t r uc tu ran t , à la 
l im i t e . C'est en ce sens que j ai 
essayé de bâtir une lOtiotogie de 
l'orgie. 

O e u v r e d e G i u s e p p e Fiore à la G a l e r i e d u 2 2 m a r s . 

COURS D'AQUARELLE 
a v e c 

2 0 s e m a i n e s 

les jeudis d e 
1 8 h à 2 2 h . 

8 étudiants 
s e u l e m e n t 

8 4 2 - 4 5 9 2 

E X P O S I T I O N 
1 0 e A N N I V E R S A I R E 

a v e c les peintres d e la ga ler ie 
• * • 

l e m e r c r e d i 1 0 o c t o b r e 1 9 8 4 
à 2 0 h e u r e s 

Plusieurs artistes seront présents. 

B I E N V E N U E À T O U S 

P o u r r e n s e i g n e m e n t s : 2 7 0 - 2 9 6 2 

1108. me Uurier ouest, OVTREMONT 

5 OCTOBRE AU 
10 NOVEMBRE, 1984 

• KSTAMPKS. CARTES VIDÉO, DESSINS. 
PEi.vn R K S E T s c r u m RES VIDÉO 

GAUPie 

2 1 H NttCMY. MONTREAL (Sl4 ) W < H S S 

E X P O S I T I O N 

NORMAND LAURIN 
(AQUARELLES) 

MICHEL LEROUX 
(HUILES) 

Vernissage le vendredi 12 octobre 
d t 1 9 h à 2 2 h , 

le samedi 13 octobre de 13 h à 17 h, de 19 h à 22 h, 
le dimanche 14 octobre de 13 h à 17 h, 

AU VIEUX PRESBYTÈRE D E 

S A I N T - B R U N O 
1 5 , r u e d e s P e u p l i e r s . S a i n t - B r u n o 

6 5 3 - 3 0 3 1 

N Laur-.n M Leroui 

EXPOSIT ION 

GERVAISE AUBRY 
et 

MARCEL RAVARY 
Le d i m a n c h e 7 o c t o b r e 1 9 8 4 

à 1 3 h 3 0 

L'exposition se poursuivra jusqu'au 14 octobre 

Galerie d'Art «La Canadienne» 
Hotel Le Reine Elizabeth 

9 0 0 , boul. Dorchester Ouest 
Montreal 

Entrée principale 
H e u r e s d 'accuei l : d e m i d i à 1 8 h 

(fous les jours) 

FOYER DES 
TOLLER 
CRANSTON 

E/4TON, 9«ÉX4GE, CENTRE VILLE. 

D u 12 s e p t e m b r e au f» o< t o b r e 

l xpo-vente d'oeuvres 
de Anne N a s v i k - D o n n i s o n 

E A T O N 

E X P O S I T I O N 

ESTELLE 

F L E U R Y 
DU 10 AU 22 OCTOBRE 1984 

Gckrk 
B E R N A R D 

D E S R C E I E S 
1 4 4 4 . rue S h e r b r o o k e Ouest . Montreal 

( 5 1 4 ) 8 4 2 - 8 6 4 8 

Ouvert de 9 h a 17 h 30. du lundi au samedi 

6 , 7 e t 8 O C T O B R E 

EXPO-OCTOBRE 1984 
a ! occasion 

DE LA FÉERIE DE COULEURS D'AUTOMNE 
Des peintres, sculpteurs, céramistes, etc., 
quatre universités, des galeries d'arts, des 
musiciens, amuseurs et performeurs seront 
p resenrs toute la fin de semaine. 150 artis­
tes. 

Randonnées en nature avec spécialistes, 
etc. 

ENCAN . Dimanche le 7 octobre a 16 
et 1 8 heures. La vente se con­
tinue lundi le 8 octobre. 

EXPOSITION: 4 auberges de la région 

VILLAGE-HOSPITALITÉ 
Municipalité de LAC SUPÉRIEUR 
ouforoiite des Laurentides (sortie St-Faustin, route 117) 

Rendez-vous 

AU GITEL LA BOULE 1-800-567-6716 
{Scbeotionne per le *nmisîerî des Affanes culturelle». Quebec) 

MUSÉED'ART 

D E M 

QTfc OU HAVRE 

FRANÇOIS 
M O R E L L E T 
Systèmes 
11 octoore au 
25 novembre 
Une exposition 
organisée par 
la Albrtqht-Knox 
Art Gallery 
de Buffalo. N Y 

V e r n i s s a g e 
le 11 o c t o b r e 
a 19h30 

R e n c o n t r e a v e c 
François More l le t 
11 octobre à 14h30 

W E S T E R N 
F R O N T VIDÉO 
Jusqu au 
11 novembre 

V I D E O 84 
q u a t r e ins ta l la t ions 
Jusqu'au 
11 novembre 

P I T Z - K U M M E R -
S C H U L 2 
D i s p e r s i o n s 
Jusqu au 14 octobre 
Gare mantime 
Louis-Joiliet. 
site du Vieux-Port 
de Montréal 
C o n c e r t s d e 
T. S c h u l z 
6 octobre a I4h. 
11 octobre à 19h. 

C o n c e r t C C M C 
7 octobre à 14h 
Concert de free music" 
présente par le Centre 
for Contemporary Music 
m Canada 

Nous vous invitons 
a devenir membre 
de la Fondation des 
Amis du Musée d'art 
contemporain . 

ENTREE LIBRE 

GARY 
SLIPPER 

Exposition de peintures 
A compter du 10 octobre, 19h 

EXPOSITION 
des oeuvres récentes de 

CLAUDETTE CASTONGUAY 

an CENTRE CULTUREL DE VERDUN 

5 9 5 5 , a v . B a n n a n t y n e 

Le vernissage aura lieu 

MERCREDI LE 10 OCTOBRE À 2OH0O 
*. . i • • • 

L'exposition se poursuivra jusqu'au 28 oct. 84 

Jji ^}(ui,x-n des jiuwx Mi 

vous invite 

au vernissage des oeuvres de 

Marcel H. Poirier 

et au lancement de son catalogue de 
representation signe Guy Robert 

(écrivain dart) 
et a rencontrer l'artiste 

le dimanche 7 octore 1984 a 13 heures 
(l'exposition se terminera le 21 octobre) 

2 2 , rue de Montbrun. Boucherville (vieux-village) 
J 4 B 4 T 8 —- Tél. ( 5 1 4 ) 6 4 1 -1 7 5 7 — 

Stationnement a l'église 

HEURES D OUVERTURE: 
Mercredi de 13h a 1 7h — Jeudi et vendredi de 
13h à 21 h — Samedi et dimanche de 13h a 17h 

fTïu'ce (Tlorc Aurele Portin 

AutODuS 168 iUttOPS McG4> et Bonaventure 
WeekenQ autoous du M osée 
Téléphone ( 5 1 4 ) 8 7 3 - 2 8 7 8 

A U J O U R D ' H U I 
( e t j u s q u a u 1 3 j a n v i e r 1 9 8 5 ) 

•Car ica tures 
d e R o b e r t La P a l m e 

• L e S a g u e n a y présente 
d e s oeuvres inédites de 

Marc-Aurèle Fortin 
en h o m m a g e au grand maitre 

d e Sfe-Rose. 

1 1 8 , r u e S t - P i e r r e 
Vieux-Montréal 
8 4 5 - 6 1 0 8 
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l a Maison québécoise du théâtre pour l'enfance et la jeunesse 
fait son entrée en scène! Lmû 

r 

OCTOBRE NOVEMBRE DECEMBRE 

l e Theatre de la Marmaille 

PLEURER POUR RIRE 
de MlfCC Safcouf i 
U^e des dern.eres occasions 

de vo>r ce cric' d oeuvre 
quebeco'S qu d rempote 
un succès .nter^ationa' 
6 ans et plus 
en 'Tàtmop ïêwedt »•• û * *n< "» 

Le Theatre de Canon 

LE SOUS SOLDES ANGES 
De i c u - s Oon-'rvQue l a v 7^e 
Une treSQuC p e r c u t a n t e sur 
la |êunesse de 1984 
'J ins êtfihiS 

?n $o>reo mêttnee dimanche 

Le Théâtre de Quartier 

h MAX ETMILLI 
de V o k e f l u d w i g 
le p lus g r a n d s u c c è s du l i e 
f e s t - v a i de î n e à t r e pour enfants 
5 J 1? êns 
rn w.ihnee samedi et dimanche 

TEMPS DES FETES f EVRIER MARS 

Circus 

kDYNAMOGENIQUE 
«la enose 'a p'us neuve 
la P>JS de^se et >a plus 
epous.tcut'ante 'Martial Dassv'va' 
fous 

e " matmee 

les Betes a Coeur 

DIS MOI DOUX 
de lou se Bombard er 
Une »'oub«»abie renc;onuc 
.1»! I »J 'J S »' 

5 a l? ans 
pn matmee samedi et dimanche 

l e Carrousel 

LES PETITS POUVOIRS 
de Su/anne Lebeau 
Un tendre et captant 
tableau des relations pare its 
enfants Une réussie' 
9 a 13 ans 

en mavnee cl so>ree samedi 
en matinee 'e dimanche 

AVRIL 

l e Theatre Petit a Petit 

SORTIE DE SECOURS 
Un speclai'P a 'a'os 
divertissant et t ,oub su* 
le theme de a tuque 
1? ans et plus 
en s»tve matines d>ma'K*e 

l e Theatre de I Oeil 

• LE SOLDAT ET LA MORT 
en collaboration avec 
le Tneatie Td°d««rca 
de Rnuman.e 
te Ineàtre de Oe- noub 
éblouira encore une lo > avec 
ses ncrovabies martonnetles 
5.» /7 ans 
l»r matmee Sin « I M J.manrne 

l Aubergine de la Macédoine 

DUO ET DEBATS 
les ce'ebres ciowns de 
Quebec enfin a Montreal' 
îùus 
vn matmee samedi et dimanche 

ABONNEMENTS/288-7211 
Dépliant sur demande 
ABONNEMENT SIMPLE 3 spectacles 17S/14 ans et plus 15$ 
ABONNEMENT DOUBLE '6 spectacles 20S-14 ans el plus 28S 
En collaboration avec le ministère des Affaires culturelles, Alcan, 

vas 

Cartes acceptées VISA. MasterCard. American Express 

AUSSI. MATINÉES SCOLAIRES! ^mmmmmmmm 

Fédération 
drs prodiX t r \ x \ 
delà* 
du Québec 

Salle du Tritorîum, 255 rue Ontario est. Montréal, 288-7211 

Trois heures des 
' plus grands succès 

de Radio-Cité, 
sans aucune 

interruption... 
c'est la grande détente! à RADIO-CITE! • 

Dimanche à midi 

• • • • • • • 
^• • • • • • • • » • >«••••*••4 

> • • . . • . J 

••••ai •••••• 
•••••• • • • i n aaaaaa 

« M i l 

IRIDIC CITE 
FM 

Pour l'amour de la musique 

SPECTACLES 
«MOMENT'HOMME» À TANGENTE 

Aspects moins connus 
de la sensibilité 
masculine 

La danse dans 
tous ses f o rma ts 

— c o n t a i t , perfor­
mance, etc... — a 
déjà comment é •> re 
met t re en question les 
rôles mascul ins t rad i -

JEAN-PAUL 
BROUSSEAU 

t ionnels. mais le pre 
mfer (estival MO 
M l N T ' H O M M E a 
l 'Espace Tangente 
l 'an dern ier en était le 
theme exclusif. 

Ce sera le cas du se­
cond fes t i va l , présen­
té à compter de jeudi 
procha in , tou jours à 
Tangente (ma is à une 
nouvelle a d r e s s e : 
:u»55, St-Laurent). La 
participation s'élargi­
ra c e t t e a n n é e a 
Danzfabrik de Ber l in -
ouest et C h r i s t o p h e r 
( i i l l i s ( le f r è r e de 
M a r g i e , q u i d a n s e 
chez Paul Taylor à 

New Y o r k ) . Les au­
t res sont des ar t is tes 
de Montréal el d 'a i l ­
leurs au Canada. 

L e s p r o g r a m m e r 
des t r o i s p r e m i è r e s 
f ins de semaine ont 
été arrêtés par Tan 
gênte en collaboration 
avec Douglas Du rand 
de :\ D A r t s Manage 
m e u t de T o r o n t o . 
Pour la dernière Un 
de s e m a i n e , c ' e s t 
Colin Campbell, per 
formëur et vidée ans 
te. qu i a ef fectué la 
select ion. 

D ix neuf chorégra­
phes se produisent 
dans six programmes 
différents durant les 
t r o i s premières t i ns 
de semaine du festi­
val, du 11 au 1 L du is 
au 21 et du 25 au 28. 
Les r e p r é s e n t a t i o n s 
ont l ieu a 20 h 30. La 
q u a t r i è m e f in de se­
ma ine (du 1er au 1 
nov.) comporte d e s 

a r l i s t e s - p e r f o r m e u r s 
dans des programmes 
doubles, cette lois 
21 h. 

Voic i les art istes et 
les dates des divers 
p r o g r a m m e s : 

— Tanzfabrlk, Bill 
James et le (Jroupe (le 
la P l a c e Royale 
d'Ottawa d e s n et 12 
oc t . ) : Tanzfaabrik et 
Kai La i de Vancouver 
(13 et 14); 

— Rodr igue .lean & 
Claude ( i od in . P ier re 
Pau l Savoie & Jean-
Ré m! A r s e n a u l t de 
Mont réa l ( i s et 19); 
Christopher ( i i l l i s de 
New York, Gregory 
Louden et M i c h a e l 
Montanaro de Mont­
real (20 et 21) . 

— T e d d Robinson, 
d i r e c t e u r a r t i s t i q u e 
d e s W i n n i p e g Con 
temporary D a n c e r s . 
et les couples Haro ld 
Vasselin & Johanne 

Charlebois et R ichard 
s imas & Pierre Car 
tier de Mon t rea l (25 et 
» ) ; Daniel Léveillé 
Lou is Guillemette 
Pierre B lackbu rn de 
Min i t réa l et Sun Er 
gOS de Ca lga ry (27 et 
28) . 

— John Geryson de 
Toronto el Denis Les 
sard de Mont rea l (les 
1er et 2 nov . ) ; Sic 
pheil Andrew s ci K i m 
Tomczak de Toronto 
Ci et I ) . 

Concu r remmen t se 
t ient a Tangente une 
expos i t i on photogra 
phïque de Victor Pi lon 
sur des themes mas 
culins 

Le Consei l des Ar ts 
d ' O t t a w a , so i t par 
l ' en t remise de l'Offi-
I e des tournées ou de 
ses sections de danse 
ou d'arts v isuels, s a s 
sot lie a la Société Sic 
m e n s p o u r s u b v e n ­
t ionner le festival. 

MONCADA 

La chanson cubaine 
au Québec 

La revolut ion cu­
baine fete ( c i t e 

année son v ing t c i n ­
qu ième anniversaire. 
Pour soul igner l'évé 
nement le Car re fou r 
c u l t u r e l de l 'amitié 
Q u e b e c C u b a n o u s 
propose de découv r i r 
la n o u v e l l e c h a n s o n 
c u b a i n e , à t r a v e r s 
l 'un des groupes cu­
bains les plus populai­
res. Monda ca. 

DENIS 
LAVOIE  

C e t t e n o u v e l l e 
c h a n s o n , dite nueva 
trova, WOUS est dé jà 
un peu conu, la chan­
t e u s e c u b a i n e S a r a 
Gonzalez é tant venu 
en spectacle à Mont­
réa l l 'an dern ier . Née 
i l y a une quinzaine 
d'années seu lemen t , 
cet te chanson cubaine 
s'inspire abondam 
ment du nat iona l isme 
et de la d i a l e c t i q u e 
ma rxiste. 

«A l'avènement de 
la Républ ique et plus 
p a r t i c u l i è r e m e n t 
dans le c o n t e x t e du 
processus de domina 
t i o n économique et 
culturelle a m é r i c a i ­
ne , l'artiste trouba 
dour ne chantera plus 
que l 'a l iénat ion et la 
colère de son peuple 
f r us t re de sa cu l tu re 

et de sa t e r re» , l i t -on 
d a n s un d o s s i e r de 
presse . 

Chanson e n g a g é e , 
la c h a n s o n c u b a i n e 
l ' a i t d ' a u t a n t p l u s 
chez un groupe com­
me Moncada que « le 
nom du groupe vient 
de leur p remiere pie 
ce mus ica le en Impor­
t a n c e . C a n c / o n del 
M o n c a d a . qu i re la te 
la f a m e u s e a t t a q u e , 
p a r Fidel C a s t r o et 
ses compagnons, !e n> 

ju i l le t 1953, de la ca­

serne Moncada. bas 
t ion au sud de l ' î le... ». 
n o u s a p p r e n d le 
communiqué de près 
se de ce groupe. 

F o r m e de huit mn 
Siclens, qu i u t i l i sen t 
u n e quarantaine 
d'instruments, aussi 
modernes que les s\ n 
thétiseurs et aussi ar 
t isanaux que les (uni 
badoras, marimbulas 
et aut res ins t ruments 
fa i ts de cu i l lères, de 
courges séchés ou de 
bâtons de canne à su 

PAUL LE FLEM 

Le doyen des compositeurs 
meurt à 103 ans 

cre . Mondaca présen­
te un la rge éventa i l de 
la musique cubaine et 
sud-améi icaine. 

T r a v a i l l e u r s de la 
chanson, les ar t is tes 
cubains chantent les 
problèmes sociaux, 
historiques et philoso­
phiques. On est donc 
bien loin de la chan 
son popu la i re a m e n 
i a ine. 

Le groupe Mondaca 
est en t o u r n é e de 
spectacle au Québec 
depuis h ier (vendre 
di) et présentera son 
dernier s p e c t a c l e a 
Montréal, vendredi le 
12 oc tobre , à la salle 
Marie Gérin-Lajoie 
de I I QAM. 

H e n r i Busser 
mouru t a 101 ans 

(en VMA: il était ne en 
1872). E n c o m p a r a i 
s o n , Gustave C h a r ­
p e n t i e r , l ' a u t e u r de 
Louise, mourut «jeu­
ne» — à % ans (en 
i^.")(i: i l était né en 
I860). 

Le record de longé­
v i té chez un composi­
teur fut peut être at 
t e i n t p a r P a u l L e 
Plem, q u i v i e n t de 
m o u r i r en Prance a 
103 ans. I l étai t né en 
1881. I l avai t donc 5 
ans à la m o r t de Liszt 
( 1 8 8 ( i ) et a u r a i t pu 
connaître B r a h m s 
(mor t en 1897). 

Paul Le Plem avai t 
é tud ie a \ e c V incen t 
d ' Indy et A lber t Rous 
sel. Erik Satie fut un 
de ses élevés. Andre 
Jolivet aussi. 

Né en Bretagne. Le 
P lem songea d 'abord 
a une ca r r i è re dans la 
m a r i n e . I l composa 
q u a t r e s y m p h o n i e s 

( la dern iè re en 197.")). 
de la m u s i q u e de 
c h a m b r e , des oeuvres 
p o u r p i a n o et q u e l ­
ques ouvrages scéni-
ques don t le m i m o -
d r a m e La Polie de 
Ladv Macbeth (193.">). 

I l fut également c r i t i ­
que musical. 

vous trouverez tout 

C« qu« v o u s cherchai 

p r o g r a m m e s , hora i ­

re» et cr i t iques 

dans les pages 

"Cinéma 
de la 
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RESTAURANTS 

f Restaurant 
Les Etés 

A 

S P É C I A L 
Vendredi et samedi soirs 

Table d'hôte à partir de $ 13 9 5 

Le charme des diners dansants de La Belle 

Époque en compagnie de notre T R I O 

(piano, flûte, violoncelle). 

1400$ 
p.p. 

L e vrai 

BRUNCH 
du Dimanche 

# 

avec orches tre d e c h a m b r e 

390, rue Notre-Dame ouest 

Tél. 849-7280 

C U I S I N E 
M E X I C A I N E 

TOLTE UNE 

EXPERIENCE 

DE BON GOUT 

Tabto d'hote tout le» jour» de 
19hà 23h 

«tPCÊE AU GOUT DCS MONTREALAIS» 

LA 
TAIIVfcRIA 

1429 C R E S C E N T 

T E L . : 843-6336 
Toute* lee cartee de crédit 

majeure» acceptées 

SPÉCIAL 
POUR L'ACTION 

DE GRÂCE 

RÔTI DE DINDE 

$895 

servi avec tauct o u i conne-
berge», pomme» de terre pu­
rée, légume» Poriwenne v n 

lde le»6 , 7 8 octobre 

FILET IIICNOM $995 
(ce qu'il r o d e plu» Hmdrt) 

Cho« de pomme» de terre ou 
tour ou frite» 

us sKcuBx o-iissis mais 
— Soupe du jour 
—• Libre t e r v k e o u 

comptoir a tolade 
— De»vert et cafe 

842-4638 
1459 Metca l fe 

venez manger^ 
Wiez moi... 

» 

W 

À LA GRANDEUR DU 
QUÉBEC 

OCTOBRE LE MOIS DE 
LA RESTAURATION 

L'Association des 
Restaurateurs du Québec 
a choisi comme thème de 

l'année 1984-85 

LA POMME 
DU QUÉBEC 

et vous invitent à 
célébrer avec eux! 

I ASSOCIATION OES 
RESTAURATEURS 
OU QUÉBEC 



Restouront 

LA PLACE DU STEAK 

F E S T I V A L 

C U I S S E S D E 

G R E N O U I L L E S 

À v o l o n t é 

Servie* sur rii, b*orrt 

doux ou à l'ail et pain à 

l'ail. 

ET FRUITS DE MER 

C'EST LE TEMPS 

DES HUÎTRES! 
Soup* oux huitrei, huî­
tre* fraîches tur e< ail lev 
huitrei frite», Mornay et 
Rockfeller 

162, boul Taschereau, Greenfield Park 

Reservations 6 7 2 - 3 3 3 0 

LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 6 OCTOBRE 1984 

arrivée avec I La famille S C A M P I est 

plat de SCAMPI grillé à la provençale 

panaché de SCAMPI et cuisses de grenouilles 

panaché de SCAMPI et coquille St-Jacques J J ' 5$ 4 

panaché de SCAMPI et papillon de filet par pert. 

AU 
CHOIX 

Table d'hôte à partir de 7 ,00 $ 

Rés.: 861-1386 436, Place Jacquet-Cartier 
Vieux-Montreal 

BRUNCH 
DES 

CHASSEURS 
Dimanche de 1 lh30a 14h30 

Pâté d e c h e v r e u i l - Pâté d e fo ie 
Pâté d e l a p i n - V i a n d e s séchées 

B u f f e t d e s a l a d e s 
P o t a g e à l ' o r g e perlé 

• 

C i v e t d e c h e v r e u i l ( o u ) 
T r u i t e f r a i c h e c h a s s e u r ( o u ) 

C a i l l e s f a r c i e s a u x p r u n e a u x ( o u ) 
L a p i n forestière 

• 

Pâtisseries m a i s o n s - F r o m a g e s 

311, rue St-Paul est 
Vieux Montréal 

Réservations svp au: 866-6254 

LE RESTAURANT DC FRUITS DE MER 

LEPLUS 0RI6INAL 

TOUS LES JOURS ™3&£XSrf. 
DÎNER l'/ilb DE HOMARD FRAIS 

A VOUS AU PRIX D'AUTREFOIS 
SAMEDI: 

DIMANCHE: 

LUNDI: 

MARDI. 

MERCREDI: 

JEUDI: 

VENDREDI 

V) Ib de crevettes décortiquée* 

Assiette des Maritimes 

Pattes de crabe Qveen a volonté 

l'Assiette des sept mers 

Assiette du capitaine 

Brochette de crevettes géantes 

Brochette, pel oncles et crevettes 

« S O U P E - T Ô T » 
D e 1 7 h à 1 8 h 3 0 

SURF A TURF 
(5 onces filet mignon et 3 scampi) 

ou DINER DE SCAMPI 

1498.STANLEYr.t_~. 842-1964 

Cuisine italienne 

UNE PREMIÈRE 
À MONTRÉAL 

P a s t a M e l l a p r o p o s e 

d e s p â t e s f r a î c h e s , 

a p p r ê t é e s a u 

f o u r à b o i s 

Vos pâtes préférées 
vous seront servies 
accompagnées de la 
sauce de votre choix. 

7 différentes pâtes 
avec un choix de 

7 différentes sauces. 

170. rue PRINCE-ARTHUR EST 
Montréal 

Tei 849-1387-8 
Une cuisine italienne nouvelle 

R E S T A U R A N T S 

Dieux 

& l t > b t H ) e l SUR LE LAC 
505, boul. Perrot - Ile Perrot 

453-5521 

OCTOBRE LE MOIS DU 
GIBIER ET DE LA VOLAILLE 

Pour cette occasion nous servirons tous les 
«mardis et mercredis soir» 

des spéciaux comme: chevreuil, oie, faisan, 
canard, perdrix, caille et poulet cornouaille. 

Accompagné de notre accordéoniste: Harryl 

Ces menus *ont égalemenf disponibles à notre 
restaurant au 5332 Ch. Queen Mary 

tans H a r r y ! 488-4757 

Dam le VIEUX MONTREAL 

le V i e u x Raf iot 
406. rue Sainf-Sulpicc 288-7770 

L 'équ ipage d u Vieux Rafiot 
vous propoif 

L A S O I R E E 
D E L A N A R I N E 

SAMEDI 
a paritr de 
20H30 

FETONS BUVONS 
RIONS ROUIONS 

UNIQUE AU CANADA 
• victuailles en abondance 
• amphore de vin rouge 
• spectacle bidon 
• accordéon musette 
• servie* en patins a roulettes 
• danse 

TOUS LES DIMANCHES BUFFETS CHAUD ET FROID 

A VOLONTE 
1 1 h 3 0 à 1 5 n O O # \ 5 0 £ 
FANTASTIQUE BRUKCH-BUTFET 5f 

1 S h O O * 2 0 h 3 O #150$ 

« m a t a s » 
Dons le VIEUX MONTREAL 

l e v i e u x r a f i o t 
406, rue Saint-Sulpice 

Reservations suggérées ou 288-7770 

A M A T E U R S D 'HUÎTRES 

tous les jeudis et vendredis s o i r s 

a partir de 18h 

«PARTIE D'HUÎTRES» 
Huîtres sur écailles a 
volonté 
Soupo -lui huîtres 
Feuilleté aux huîtres et 
aux moules 
Moules marinières 

Gratin d huîtres 
Beignet d'huîtres tartare 
Entrecote surchoix 
griller 
Comptoirs aux multiples 
salades 

50$ 
Seulement I U par personne 

STATIONNEMENT GRATUIT TOUS LES SOIRS APRES 18 h 00 

01 

Reservations: 

288-7770 

S553SS53; 

A u b e r g e 
la Bel le -Poule 
4 0 6 , rue Sa in t -Su lp ice 

(coin Saint-Paul) 

Vieux Montreal 
Stationnement gratuit fous 

/es soirs après 18 h 00 

SUPER SPÉCIAL de SCAMPI 
• Super SCAMPI grilles au beurre à Tail AU CHOIX 

• Super SCAMPI et entrecôte grillée 
• Super SCAMPI et coquille St-Jacques 
• Super SCAMPI et médaillon de filet 

• Super SCAMPI et cuisses de grenouilles PAR pers 

S was: ^ T O x s m ^ g : 

mm 
Restaurant 

S Z E C H U A N 
LE RENDEZ-VOUS DES GOURMETS 
QUI ADORENT LES DÉLICES D'UNE 
EXCELLENTE CUISINE CHINOISE. 

Dîner d'affaires du lundi au 
vendredi de 11 h à 15h. 

Ouvert tous les soirs de 17h à 23h. 

400, rue Notre-Dame ouest 
(près de la rue McCill) 

Rés.: 844-4456-7 

Qranada LA O Ù 

UNE VISITE 

S'IMPOSE 

mer LE PREMIER pour ses fruits de 

LE MEILLEUR pour son roti de boeuf 

Table d'hôte incluant: 

soupe ou salade, dessert et 

COTE DE BOEUF RÔTIE AU JUS 
tsrvit avec pomme ot ttrrt ou fovr et legumet 

UN HOMARD VIVANT (bouilli ou grille) 
servi avec pomme de terre 

FILET MIGNON WELLINGTON 
servi avec pomme de terre 

ROUGET FRAIS avec sauce citron 
servi avec légume» et pomme de terrt 

SCALOPPINI MADÈRE 
servie avez rit et legumes 

café 

1 2 9 5 $ 

H 9 5 $ 

1295$ 

10 5 5 * 
8 9 5 * 

SPÉCIAL P O U R 2 

ROTI DE BOEUF 2 795S 
Incluant: 1 bout , de vin maison 
soupe du jour ou salade du chef 

liés.; 

384-1522 
9920, boul. St-Laurent 

(ongle Souvé) 

x\ esta u r a u i 

F E S T I V A L DE P A E L L A 
ET H O M A R D 

Tous les jours de la semaine 

à partir de ̂ 7• Ç5 

SAMEDI SOUPER DANSANT 
en compognie 

LOS TROPICALES 

BUFFET B R U N C H 
LES DIM ANCHES DE 11 h 30 a 15 h 00 

DIMANCHE SOIR SUPER BUFFET 
également avec guitariste-

chanteur 

À V O L O N T É 
hors-d'oeuvre, potages, talades, plats chauds, 

poisson, paella, roti de boeuf, omelette 

espagnole et de succulents desserts. 

$ 9 7 5 por 
personne 

enfant* momt 

10 ans 

TABLE D'HÔTE TOUS LES SOIRS o port.r de $9* 
Guitariste-chanteur du mercredi au dimanche 

MENU DU JOUR DE MIDI A 18H 

5179. ch. de la Côte-des-Neiges 
(a doux pas de l'Oratoire St-Joseph) 

Re S 7 3 9 - 9 2 2 0 

— y m. 
L E R E S T A U R A N T 

C E N T E N A I R E 

D E LA R I V E S U D 

Une cuisine oor excellence 

Brunch du dimanche 
Croissants, brioches, danoises 'fraîches au jour, sa­
lades assorties, boeuf bourguignon, saucisses, 
jambon à l'érable et ananas, bacon, fèves au lard, 
oeufs brouilles ou à la coque, pâtisseries maison, 
salade de fruits frais, jus d'orange, etc. 

TOUS CES PRODUITS SONT FRAIS DU JOUR 

Buffet du V.S.D. soir à volonté 

R Ô T I DE B O E U F -f A Q C C 

E T F R U I T S DE MER I ù 
NOUVEAU — NOUVEAU 

TOUS LES LUNDIS SOIR, 

GRILLADES DE BOEUF ET BAR SALADES OUVERT 

d e 7 9 5 * à l 2 9 5 * 
Gagnant du 1 e r prix de la Société d'Horticulture 

et d'écologie de Longueuil 1984. 

VENDREDI ET SAMEDI SOIR 
C H A N S O N N I E R A V O S T A B L E S 

R É S E R V E Z T Ô T P O U R 
LE T E M P S D E S F Ê T E S 

Venex vous divertir au bor dans un / * T * T / 

déOM rustique. RES O / / " W s J / O 

295, rue Saint-Charles ouest, Longueuil 

PRINCIPALES CARTES DE CREDIT ACCEPTEES 

VASTE STATIONNEMENT 

T O U S LES D I M A N C H E S 

L e B r u n c h 
d u 

M a g n i f i q u e D I N E R D A N S A N T 
l e s v e n d r e d i s e t s a m e d i s s o i r s 

LE B R U N C H D E S B R U N C H E S 
Une avalanche de spécialités 

signés: Edward Mérard 

* 1 5 
7 5 

M o i t i é p r i x p o u r enfants d e m o i n s d e 1 0 a n s 

2 s e r v i c e s 1 1 h et 13 h 30 

Réservations au861-3511 poste* 2 2 2 7 - 2 2 2 8 - 2 2 3 0 

Le Reine Elizabeth 
Hôtels CN 

> »n s<» prépare detà \* ur dwitftM 

de 19h à minuit 

avec 

M U S I C I E N S 

rancois 
ctçy%s 

VtMK\ HAM 
JK— Cl / s / s / 

Y FRANCAISl 
¥><f FA/71 

' 1 PATRONS 

avtoc lu 

2098, Jean-Talon 

(ongi* Deietiniier) 

Tel 725-9077 

Table d'hôte 

o porttf 6* 

de 1 lh o 73h 

Owtrf *»\ W» j*me» MhoTJh 

* 6 9 5 

COMPLEXE DESJARDINS 
Réservations: 843 -4088 

Stationnement gratuit 
après 17h à l'intérieur 

TABLE D'HOTE 
a compter de 

$ 1 4 . 9 5 
REPAS COMPLET 

UNE NOUVELLE 
ENTRÉE RUE 

SAINTE-CATHERINE 

NOTRE DÎNER 
DE L'ACTION 

e 
•m. 

DEGRACE 
UNE FÊTE 

ET UN 
FESTIN. 

Un festin dans la plus pure 
tradition. I A dinde, bien sûr! Nappée : ; 
d'une sauce onctueuse et accompagnée : : 
de canneberges, de pommes de terre, et : [ 
d'un légume. 

Avec en plus... Surprise! Les 60 
régal s de notre table de crudités. Et 
même de la tarte à la citrouille. 

Le prix ? Seulement 8,95$ pou r les 
adultes et 4,95 $ pour les enfants. La fête ] : 
aura lieu de 13h30 à 2 lh30 le dimanche 
7 octobre. Etde 14h30à21hlelundi 
8 octobre. 

Afin que votre table soit prête plus 
vite, nous vous suggérons de profiter de 
notre Service de téléphone "sans file." 
11 n'y aura pas de restes. Nous en 
sommes certains. 

C H E Z L A M E R E 

T U C K E R 
Mother Tucker's 

Biftecks—Rosbif— Fruits de Mer 
1175. place du Frère-André (autrefoiscarré Bea\er Hall coin Dorchester) 

Profite/ de notre service de téléphone «sans file»: 866-5525. 

1 ] 

du Dimanche au Vendredi 

CHOIX DE BROCHETTES 
— Brochette de filet mignon ç A F 

— Brochette de poulet V m ^ . v 

— Brochette Shish-Kebob 1 servi avec ta iode, Hz et 
pommes de terre maison 

LES TERRASSES 
G R F X O I E S 

B R O C H E T T E r i e 
\ \ llKKWNft (.KMOI t du Pan ( O É I Milium l.\ l>KKV.W i.Kfl 0< » É \mà 
H>t»t>n« / M^n xiii m •.•«•» J U IIIM du h»n JfK&Êkk M M l 9S " H H V I»«HII NOJMI Maniu 
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Kxx i B o u r a s s a 

Cuisine française et fruits de mer 
Spécial du mois: 

Langoustines et j ^ g g j 

9 , 9 5 s 

Potage, salade, dessert inclus. JÀ 

cuisses de grenouilles 

Médaillon de fil. 
sauce au poivre 
Médaillon de filet mignon, g 9 5 ' 

F 6 LA PRESSE, MONTRÉAL, SAMEDI 6 OCTOBRE 1984 

R E S T A U R A N T S 

U p s c a l e 

b r e t o n n e 

4007, rue Saint-Denis 
(onplc Duluth) 

Montreal 

Tél.: 843-6354 

l r « T r i s s k f U 

CRÊPERIES 
BRETONNES 

3470, rue Saint-Denis 
Montréal 

(metro Sherbrooke) 

Tél.: 281-1012 

Cartes Visa, Master et American Express acceptées 

J Q SttlH M Ht 

r & h l o t e v t n u 

N o u v e l l e a d m i n i s t r a t i o n 

Cuisine 

F R A N Ç A I S E ET I T A L I E N N E 

p a r e x c e l l e n c e 

2077 , rue Stanley — Rés : 842-6522 

Stationnement gratuit après 1 / h a la Moi ton Alcan 
au Saf»way Harking ru« Sanley 

T R O Ï K & 

U N E EXPÉRIENCE U N I Q U E ! 
Découvrez les délices de la cuisine 

franco-russe à notre chaimant restau­
rant où le décor et les musiciens 

créent une atmosphère authentique. 

2 1 7 1 , rue Crescent Rés.: 849-9333 il y a muuque et d a m e au bar m Version 

6150, boul. Hcmri-Bourassa 
Montréal-Nord 

«es 3 2 2 - 6 7 6 0 

H 

Dîner dansant a notre salle Le Harpon ven., sam., dim., 
mangez au son de la musique de Carlos et Car mi ta mer. au dim. 

F E S T I V A L À 

V O L O N T É 

Entrée au cho ; x: cocktail de crevettes de Matane. escargots 
bourg ignont . toupe a l 'oignon, coquille St-Jacques. moules 
manntere. Incl. salade verte. 

Assirrn ou P É C H E U R 

Demi homard, crevettes, pétoncles patte* de 
crabes, langoustines, sole bouquetière 

L A S S I C T T E ou H A R P O N 

crevette», pétoncles, cuisses de 
grenouilles, patte» de crabes, 
langoustines Met de 
•oie bouquetière 
S U R F ' N T U R F 
lanqouitmet. Met 

1 8 9 5 $ 

au choli 

ASSIETTE 
DE 

LANGOUSTINES 
ni pilaf, beurra a I ail 

FILET MIGNON BOUQUETIERE 
sur charbon de bois 

L ' E N T R E C Ô T E S.HK H r 
bouquotitTc 

au choix 1 7 9 5 $ 

Incluant café espagnol, choix de digestifs 

y 
y 

Langoustines et 
cuisses de 
grenouilles 
incluont: 
coquille 

St-Jacques ou 
soupe à l 'o ignon 

salade verte 

$ 1 9 9 5 

3 

R E S T A U R A N T 

I L C A P R I C C I O 

et son hou: ENRICO 

V O l S I N V I I K A D K . l STER 
SACUISINI Cl %SSIQ1 E ITALIENNE 

D Î N E R S l ) A F F A I R E S 

Pour réservations 844-2479 

1421 BISHOP FERMÉ LE DIMANCHE 

—- Cocktail Kir Royale 
—- SomptutHiR buttut troitl Polonais 
— Choix de plais chauds 
—— Oestert n volonté 
— Au piano musique classique 

• l/n des me Heur* brunchs A Moniieji. 
Karl Sheede — Montreal Scope 

Dimanche 11h30 a 15hSl2 .75 861-2915 
STASH S RESTAURACJA POLSKA 

4 6 1 . St-Sulpice Vieux Montreal 

Gâteau d'anniversaire offert par la manonsur
 r^*fv°ffiff 

5 8 6 0 , b o u l . Léger, Montreol-Nord 3 2 4 - 2 9 0 0 
(coin iascoi émir m) ttottonnement grotvlt 
Ouvert d i m a n c h e ou jeudi 16h a 1 h • v e n d r e d i et samedi 16h a 2h 

B R U N C H I N T E R N A T I O N A L 

A U C H A M P A G N E 

KFSTAURAN T 

L - ^ A \ / I l I lk 1 ' I. Mill- Jill. I'M »!<• m.''» 

*— *— • ' * V I L L_ \_y I ^ |j gastrononm 
«î un pays p.»r• i« jhVi i)»- plus, ptiut enaltei votre palais, notre Brunch v«»u* 

p iopi >>• m n • ix i .irsion i ulinairc qui vous RuidV ra au* quatre «. oins du 
monde 

Commencez votre semaine en beauté en vous joignant a nous M * dimanche 
Vôu* il» î u'-t» rvi l« s lint NSI s di' la FRANC I «t l« c hampannc* servi a vnlontf Des 

mu«u it*ns ambulants joueront vos airs préfères. 

19 50$ par personne 
7 BS$ poui les enfants « It* mums <!<• I J ans 

P O l K KIMRXFR. A f T H I / I I "tl 7821 

\ u ( .inada. sans Irais 1 H I I I I 161 624 t 

SPÉCIAI WEEK-END 

t !S$ pai personne, par joui en occupai ion double 

Lf P W I l l O V H O Ï H DE 

AtKOPORT INTCRNATIONAI 1)1 DORVAI 
Sortie Montée de LiesM 

in» C ote de lit-sst» st-laurt'Mt Mci il (,!uil»u Mil l| 

D i v i n l e b r u n c h 

d u d i m a n c h e ! 

Stemm mmè 
M VA0êntiq*i 

Lf fore! \ It-
OU Kl ru h 

l n» « -Uftr (il 
ihampaxnr 
stta tfrai hu^rn» ni 
oinrtf e win labls 

Lefestival d'huîtres 

se poursuit 

au Méridien, 

de 
fiance 

/ U t H 0 T E L 

W W W MONTRÉAL 

4, Compitxr Ikyjtnrùns, Montréal 

THépimntzpourrârrvrr. 28S-HS0 

Speciolrtés fronçais** et crêpes bretonnes 

Le caprice du lardinier 
ou le velouté du Barry 

ou la tarrine aux délices de* mers 

Samedi et 

dimanche soir 

le chef Roy Ange 

et sa nouvelle 

cuisine 

L sigulllsttt d« lottt au couds de tomates 

• • • 
Le suprême de volaille aux pruneaux 

• • • 
Le filet de boeuf Wellington 

La Charlotte brésilienne 

'><• i#» jevn vif MTO-N de 1ÎK30 o 20SOO 
ToW»d>o»tdt6.75 a 10,95S 

7064A, boul. Pie I X 727-3540 

LA MAISON DE LOUENT 

10236 LA JEUNESSE 
ong le FLfcURY, Mon t rea l 

Pour les connaisseurs en cuisine orientale 

&AI SALON — BOISSONS TROftCAliS - RKEFTH0N5 

C H O I X DE V INS 

RESERVATIONS 388 -9291 

1 l e 

mdtet 
2155, ruo MACK A Y 
(une rue è l'est de Guy) 

Cuisine française 
recherchée 

8 4 5 - 9 4 6 1 
Ouver t le dimanche c 

f S P É C I A L 

SAMEDI et DIMANCHE 
p o u r 2 p e r s o n n e s 

$ 4 4 7 5 

Soup* du |Ou» 

AAouttdm* de lot» de Volatil* 

CHoteoutriand Boo^urliefe 

•.W.idr C«UJ' 

Oettart du rOwr 

TH# 00 cote 

Un ptehet de v«n moi-.on 

f o n d u e j ; 0 ! 0 : * ; 

CHINOISE
 $ 1 3 7 5 

TABLE D'HÔTE 
EXCLUSIVE S I A75 

a partir de I » 

R G S t â U r a n t t * B U D - M O T I » PRIX M O D È R E S 

N a p o l é o n 

1 GRILLADES ET FRUITS DE MER 

Lf MOIS D'OCTOBRE 

F E S T I V A L D E S F O N D U E S 
\ • *e 

F O N D U E B O U R G U I G N O N N E $ 0 ( 1 0 0 

or doux personnes § • W 

)NDU°E CHINOISE $ 1 7 0 0 

j r deux personnel I • • 

F O N D U E CHINOISE 

avec V'i litre de vin maison 

1694 est, rue STE 
angle Papineau 
Stationnement gratuit 
à l'arriére 

E.CATHERINE 

5 2 3 - 2 1 0 5 l 

%m> vieux SPOËÛIS 
(anciennement La Lorraine) 

D U NOUVEAU 

Venez vous divertir en compogme 

de notre grand guitoriste mexicain 

«VICTORIO L O P E Z - le samedi et 

dimanche de 18h a la fermeture. 

S U P E R S P E C I A U X 

MEZEDAKIA ÏÏZXST' $ T 9 5 
(Ce plat a été présente a la television de ' 

Tele-Métropole CFTM 10 dons le todre de rémission 

ETHNAS le somedi 15 septembre ) 

NOUS FETONS NOTRE 1er ANNIVERSAIRE 
1 2 P R I X B o i s s o n n o n c o m p r i s e 

Le t 1 S-16-17 O C T O B R E de 11 h a 20h 

C 

AVONS MOÎM 1 iM MAIS VOUS POUVEZ APPORTER IE VOUE! 

4 5 0 1 S t -Den is co in M o n t - R o y a l 

Reservations: 8 4 2 - 2 6 9 6 
près metro 

P • 
(J 

DINER D A N S A N T 

DU MERCREDI 
AU DIMANCHE 

AVEC 

J O S E M A R I A 
CHANTEUR ORGANISTE 

FESTIVAL DE LANGOUSTINES À 9 9 5 ' 
SPÉCIAUX POUR LE MOIS D'OCTOBRE 

U S ENTREES ESCARGOTS . L A N N ! . OU MARINARA 
OU SOUPE DU JOUR 
OU SOUPE A L'OIGNON 

ASSIiTTlS PRINCIPALIS 
SURF 4 TURF 

erenevftl*, î petontltij I 

MEDAILLON OE FILET MIGNON 1 A 9 5 S 
SAUCE AU POIVRE I U 

ASSIETTE DU CAPITAINE 
('A homard, 3 laneoi>ihn«», 4 cuisses o* greoouil V 5 ^ 
le», î pélonde». tr«vtne» farcie*) . I ^9 

NOISETTES DE VEAU SAUCE AU POIVRE T A 9 5 $ 

'P.omb* a voir* tab!*) I • 

DtSSiUT: m «ATIU rUMtt ISIIIC Of FUT FU U MAISON SU BCSFJtVATIM 

• • S ALU DC MCIPTION « • 

— RESnVH OIS MAINTENANT POU* VOS PAfTr DES FETES — 

APPELER POUR RESERVA (ION 5 2 7 - 8 3 1 3 ou 521 -0194 

3132, rue Sherbrooke est 

i n 
D É G U S T A T I O N D ' H U Î T R E S 

Casa 
FERNANDE!. 

Soupe aux huîtres 
1/2 douzaine sur écailles 
1 2 douzaine Rockefeller 
Vol-au-venA aux huîtres 
OU 

Huîtres frites avec sauce 
tartare 
el pommes de terre frites 

Le tout pour seulement 

1795$ 
• • et ce . 

- ™ ™ tous les j ou rs 

6255. boul. GOUIN ouest 
Ctir t ierv i l le 

Tous les jeudis. ^ . ' ,, 

huîtres a volonté pour M e r c r e d i Car t ie rv i l l e 7 7 7 A 
2 2 , 5 0 $ s o i r e e d e s d a m e s Res.: O O 0 - / / / U 

Cuisine italienne 
recherchée 

Celliei enrichi de 
grands crus 

d'Italie 

Repas d'affaires 

Table d'hôte 
tous les soirs 

Relâche le dimanche 

50 est. rue JARRY 

p r ê t o u uuint-t durent 
Réservations: 

(514) 381-9650 

; O \ V E N E Z - V O U S I) b • 

R A M A D A I 

L E B Œ U F . . A 

L A M O D E 

S I 

277, rut Saint-Paul, Vieux Montréal 
(deu« moitort o i etl de (o Pkxt i<Kquet-Coil>er) 

Réservation» suggérées 866-0963 

M J ± 

# S f i f ï . „ AU CHOIX 
grille ove< beurre n I ail 

• S C A M P I A e - i - d -
et medoillon d« filet f l / n V 

• S C A M P I I f ! 

et coquille St-Jo<que» ^ 1 
• SCAMPI W 

el cvHset oe e/enev*lle« pOT personne 

8 7 5 $ 

MARDI, MERCREDI et JEUDI soir, un 
repot table d'hôte GRATUIT pour 

choque dame accompagnée. 

Tout les dimanches à partir de 11hOO 
notre fameux Q25S 
brunch-buffet seulement 0 par personne 

FINE CUISINE ITALIENNE ET FRUITS DE MER 

F E S T I V A L D E ^Ê'Jfâ 

S C A M P I S

 $1295 

serv i a v e c riz, beurre a l'ail et salade Cesar. 

Dégustez nos j j k j j 

HUÎTRES MALPÈQUE 
« o V ^ l <%af TABLE D'HÔTE 

tous les O ^ S < 

^ v FocUites 
pour groupes 

p j f i ^ ' 527-4141 

9 0 1 # r u e R a c h e l Est 
Licence complete — Cartes de credit acceptées, 

s, DE» PA 

im.rue 
oeloMontogne ° 

Rés.. 866-5555 

Hevret: Moi eu 
verv, rrweS o iriîoyil 
Sam. et dim. 16 h 
30 a minuit 

Stationnement 
gratuit 

ç i I D C D t A C A ^ Minestrone I V 

Û U r C K f U 3 U S \ C J N A 1)1 ( A N S ! ; 

SPECIAL " L O M i K - ten -'. v.fi 

SPÉCIAUX D U J O U R mardi nu vendredi 

VEAU - FRUITS DE MER - PÂTES MAISON - BOEUF 

De $ 5 . 5 0 Q $ 8 . 5 0 incluant café el dessert 

EN SOIREE — TABLE D'HÔTf 
Entrees: COCKTAIL DE CREVETTES — ESCARGOT 

FORESTIERE — FETTUCCINI D 'AMITA — 

ANTIPASTO DEL PESCATORE 

CHOIX DE VEAU $15.75 

POISSONS ET FRUITS DE MER $18.75 

Plats: LINGUINI PESCATORE 

SCALLOPINE ALLA FRANCESCA 

FILET M I G N O N PIZZAIOLA 

VEAU MELANGE A LIT ALI A N A 

Incluant: café, dessert et entrees 

d e w * 1 

7 j o u r s par semaine 

Une bouteille de vin importé de France 

(rouge ou hl&nc) 

Salade maison ou soupe aux paJourdes 

Deux immenses plats comprenant: 

Un demi-homard, langoustines 

grillées, crevettes géantes, cuisses 

de grenouilles, servis avec riz pilaf, 

café ou the. 

S e u l e m e n t 3 9 9 5 $ p o u r 2 

h o l a ! l a ! 

LANGOUSTINES et 

CUISSES DE GRENOUILLES 
(2 assiettes combinées) 
Un bouteftt et vin importe, saluée maison 

ou soupe oui poJouries, caft ou tné 

LES HUÎTRES 
SONT ARRIVÉES 

Pour seulement 

3 1 9 5 * 
peur 2 

b a G o é l e t t e 
8 5 5 1 , boul. St-Laurent 
(prêt du boul. Métropolitain) 3 8 8 - 8 3 9 3 

p o u r L ' A C T I O N D E G R Â C E S 

écidl 
A N N U E L 

B R U N C H D U D I M A N C H E 
de 1 1 h à 15h 

BUFFET FROID et CHAUD 
DINDE ET RÔTI DE BOEUF 

« à v o l o n t é » 

Adultes S 1 2 . 5 0 

Enfants moins de 12 ans 

H U I T R E S 

À V O L O N T É 

( D I M A N C H E - L U N D I - M A R D I - M E R C R E D I ) 

$ 6 . 2 5 

D I N E R de 1 7h a 2 3 h 
MENU DU CHEF 

P L U S I E U R S I T E M F L A M B É S E T A P P R Ê T É S 

A V O T R E T A B L E S E L O N V O T R E G O U T ' 

INCLUANT: 

$ 8 . 2 5 à $ 1 3 . 9 5 

• Apéritif « V E R M O U T H » inclus 

• Rafraîchissant C O C K T A I L offert aux enfants 

• Accordéoniste pour vous divertir 

Reservations requises au866-4611 

• SOUPE AUX HUITRES 

• HUÎTRES SUR ÉCAILLES 

• FEUILLETÉ AUX HUÎTRES 

• HUÎTRES ROCKFELLER 

• BEIGNETS AUX HUÎTRES 

LES HUITRES MALPEQUE FRAÎCHES 

A L A D O U Z A I N E $ 8 2 5 

D I M A N C H E - L U N D I - M A R D I - M E R C R E D I 

R A M A H A 1005 rue Guy 
r V T V l ? 1 A J L / / \ Stationnement it intérieur gratuit 

RESTAURANT FRUITS DE MER 
1280 , Laurentien „ 

Saint-Laurent O O D " 9 2 3 3 



LA PRESSE, M O N T R É A L , S A M E D I 6 O C T O B R E 1 9 8 4 F 7 

RESTAURANTS 

J a c q u e s B e n o i t 

« Il y a trois siècles que le 
champaLiiM- existe. Il est né 

pratiquement sous Louis XIV, au 
17e siècle, et il n'y a pas de doute 
que !<• point de départ s'est fait a 
ee moment là. C'était un vin 
amusant», raconte Christian Pol 
Roger, directeur gênerai de Pol 
Roger et arrière petit fils du ton 
dateur de < ette maison respec 
tée. 

Ce vin «amusant»», devenu s y 
nonyme de fête et d'élégance, 
devait connaître un Incroyable 
destin. 

Au debut du lHe siècle, quel 
ques dizaines d'années après son 
appari t ion, on n'en produisait 
qu'environ 300 000 bouteilles par 
année. 

Cent ans plus tard, cette fois 
vers 1 82i>, la production s'était 
élevée à six millions de bouteil­
les. 

«Mais, dit-il, le véritable déve­
loppement «'st venu avec l'ère 
victorienne.» 

L'industrialisation et la pros 
périté qui s'ensuivit, la mise au 
point de bouteilles plus résistan­
tes (réduisant le nombre des cas 
d'éc latement et fac i l i tan t le 
transport) firent alors augmen­
ter les ventes et la production. 
explique t-il en substance 
Un nouvel élan 

Apres les années folles («Le 

La fête et l'élégance 
champagne étai t tout à fa i t 
adapté à ces fêtes à caractère lé­
gèrement décadent»), ou la pro­
duction avait grimpé cette fois à 
10 millions de bouteilles par an. 
vint, pour le i hampagne, le pla 
fonnement. 

Cela dura jusqu'à 1955, A ce 
moment la. environ 11 000 hecta 
res sur les .'if) 000 de l'appellation 
Champagne étaient cult ives 
« La France n'était pas très gail­
larde à l'époque, mais L955 ni ar­
que un tournant, la France s'est 
mise à s'intéresser au champa­
gne » 

La croissante reprit. 

Au jou rd 'hu i , plus de 24 000 
hectares sont plantés Devenues 
énormes, les ventes atteignent 
180 mi l l ion, de bouteilles par an, 
et il arrive que les vendantes 
donnent l'équivalent de 300 mil 
lions de bouteilles, dans les bon 
nés années comme 1!)*:; 

Mais... ce n'est pas fini. •* Le 
champagne monte, partout ou il 
y a une ouverture sur les vins: 
en Amérique du Nord, en Aus 
tralie et en Nouvelle Zélande, et 
dans la petite ceinture asiatique 
qui va du Japon a Singapour. » 

Pour faire face à cette deman­
de, l 'organisme régissant les 
rapports entre les vignerons et 
les maisons de champagne, le 
Comité Interprofessionnel du vin 
de Champagne, autorisa au de­
but de notre décennie l'exploita­
tion de 10 000 hectares addition­
nels. Les nouvelles plantations 
s'échelonneront sur une période 
de dix ans. 

En Champagne même, cet-
tains craignent qu'elles n'entraî­
nent une baisse de la qualité. 

«Je pense (pie ce n'est pas du 

tout une mauvaise chose, estime 
de son côté Christian Pol Koger. 
I l vaut mieux accroître le vigno­
ble que d'accroître les rende­
ments Ft tout ceci se fait par 
mutation lente ("est comme le 
visage On ne change pas de vi­
sage d'une année à l'autre.» ( I ) 

La maison 
Fondée en 1819. la société Pol 

Roger commença par vendre ses 
vins en Angleterre, « où se font 
et se défont les réputations d e s 
vins » ainsi que le soulignait l'an 
passé le producteur alsacien 
Jean Hugel à son passage au 
Quebec. 

La maison s'y fit un nom, tou­
jours intact aujourd'hui, le plus 
connu de ses admirateurs ayant 
été Chun hi l l , qui (comme le sa­
vent les amateurs de champa­
gne) alla jusqu'à baptiser Pol 
Roger son cheval de course' 

« Le rayonnement mondia l 
s'est fait par l'Angleterre inter­
posée », dit son directeur géné­
ral. 

Restée de taille relativement 
modeste, la maison élabore au 
maximum un million de bouteil 
les et demi par année, alors que 
les très grandes sociétés en pro­
duisent de leur côté sept, dix, et 
jusqu'à près de 20 millions dans 
le cas de Moet et Chandon. « Cet­
te maison a eu la capacité et la 
chance de demeurer famil iale. 
El le s'est développée harmo­
nieusement, poursuivant son ex­
pansion sans avoir la tentation 
du gigantisme», a écrit Michel 
Dovaz, dans l'Encyclopédie des 
vins de Champagne. 

Certaines sociétés de Champa­
gne appartenant a la catégorie 
de ce qu'on y appelle les négo-

M . Christian Pol Roger 

ciants-manipulants. n'ont pas de 
vignobles, et achètent tout le rai 
sin dont elles ont besoin. 

Pol Roger a de son côte 70 hec 
tares de vigne à elle. Cela cor­

respond à 35 p. cent de se* be 
soins, et la maison acheté donc 
le reste «dans 10 à 45 villages, à 
je ne sais plus combien de vigne­
rons ». 

Comment cela se passe-t ilv 
Comment décide t-on quels vins 
entreront dans la composition de 
chaque champagne? 

Car, comme on sait, la très 
grande majorité sont des \ ins 
d'assemblage. Dans bien ces 
cas. ils renfermeront donc vingt, 
trente, ou même parfois... cin­
quante vins dil ierents. d'autant 

de villages de la région ei de dif 
férentes années! 

Ainsi, on fait entrer chez Pol 
Roger 25 vins dans le brut non-
millésimé, qui represent*- plus 
de la moitié de la production an­
nuelle. «La majorité sont des 
vins de l'année, et de 20 à 30 p. 
cent des vins d'années antérieu­
res conservées en cuves, pour 
corr iger les insuffisances des 
premiers. -

Ce choix des vins et leur as­
semblage, la cuvée dit-on en 
Champagne, sont faits alors que 
les vins sont encore d e s vins 
tranqui l les, non mousseux, et 
c'est «un véritable travail d ar­
tiste » dit Michel Dovaz. 

Christian Pol Roger participe 
au t r a v a i l , avec son cousin 
Christian de Billy, president de 
la maison, et son oncle Jean Pol 
Roger. « Les dégustations durent 
plusieurs jours. En échantillons, 
nous aurons 50 à 60 vins. Nous al­
lons jouer a\ ec ça comme le par­
fumeur compose ses parfums. 
Les raisins noirs (des variétés 
Pinot Soir et Pinot Xîvunier) ap­
porteront le corps, la charpente, 
le fruit, l'arôme. Alors que les 
vins de Chardonnay (raisins 
biancs) apporteront la finesse, 
la distinction, l'élégance, la fraî­
cheur. 

« Tranquil les, les vins man­
quent de caractère et d'étoffe. 
L'effervescence va amplif ier les 
saveurs -

Les bulles 
On juge entre autres un cham 

pagne à la finesse de ses bulles 
au maintien du chapelet de bul­
les a la bordure du verre (ie cor­
don, dit on) et aussi à la durée de 

leur dégagement. Et plus les bul­
les sont fines, précise de son côté 
Christian Pol Roger, «mieux el­
les amplifient les saveurs ». 

Il ajoute: « Pour avoir des bul­
les fines, il faut que la seconde 
fermentation en bouteilles soit 
faite à une température basse, 
qui est de neuf degrés et demi 
chez Pol Roger»... «soit un de­
gré de moins que la moyenne re­
levée dans les caves champenoi­
ses » fait observer à ce sujet 
Michel Dovaz. 

Enfin, le champagne s'est allé­
gé au cours des 30 dernières an­
nées. « Les vins sont plus légers, 
plus sophistiques, plus frais, ce 
qui va bien avec l'évolution culi­
naire. » Ainsi, alors que le brut 
non-millésimé de la maison était 
fait avec 85 p. cent de raisins 
noirs et seulement 15 de blancs 
en 1020, il est élaboré maint»-
nant avec environ 65 p. cent de 
raisins noirs et 35 de blancs. 

Pol Roger vend au Québec 
trois champagnes d i f férents , 
mais seulement aux Maisons des 
vins: le rosé 1979, le brut non 
millésimé en grands formats et 
le Blanc de Blancs 1975. 

M 

(1.) Le succès du chompagne a aussi sa 

face cachée Dans son livre «les Bons 

vins et les outres», Pierre-Mcr-e Dou-

trelant explique ainsi de quelle façon 

des vignerons gonflent indûment la 

production de la vigne en Champa­

gne... en utilisant comme engrais des 

ordures ménagères traitées, ce qui 

donne des raisins sons saveur De l'or­

dre de 25 hectolitres (2 500 litres) par 

hectare dans les années 45, le rende­

ment, dit-il, approche maintenant les 

60 hectolitres. 

T P 

Restaurant 

ouf/i Seas j/fâfc 

Venez déguster 
nos spécialités 

avec votre famille! 

U Cuisine chinoise cantonnaise ii 

Plus de 300 mets délicieux 

6690 ouest, St-Jacques Tél.: 489-3897 
Licence c o m p l è t e 

Beaucoup de 
gens 

connaissent le 

couscous. 

Très peu en 
connaissent la vraie 

saveur 

«meilleur restaurant» 
GauH et Millau 

3 4 6 4 , rue Saint -Denis 

ZiïZlÏT" 212135! 

Découvrez ïenchântement\L 
de la gastronomie sur le \ 

RICHELIEU 
C'est à 20 minutes du 

pont Champlain où 
vous réaliserez que décor 

et nourriture dont vous 
rêviez deviennent réalité. 

HERVÉ LARLE. chef 
Sortie 22 de lautoroute 

des Cantons de l'Est 

291, rue Richelieu 
Saint-Jean-sur-Richelieu 

Réserva f ion s: ( 5 1 4 ) 3 4 7 - 4 3 5 3 Ouvert sept jours par semaine 

T A B L E 

D ' H Ô T E 

* 1 1 . 5 0 

Orchestre pour h plâhir dê là dânsê. 

Dansez le ZORBA et «e SIRTAKI 
avec nos dynamiques Bouzoukis. 
, Stationnement 

666, rue Sherbrooke OUeSt, coin University intérieur gratuit le soir 

Réservations: 288-0373 ou 288-3872 

UN TOUT NOUVEAU CONCEPT A VOIR! à 

g Dois 
Musiciens tous les mardi, vendredi et dimanche soir 

18 ASSORTIMENTS DE PIZZAS 
POULET et CÔTES LEVÉES 

cuits au four a bois 

STEAKS et PÂTES 

Repos complet pour gens d'affaires 

pour aussi peu que $4.50 

Repas 
Gastronomique 
le mardi 16 octobre 1984 

Poissons et 
fruits de mer 

Veuillez appeler 
pour plus d'informations 

6386 rue Pdpinesu, com M I É H H Rés.: 725-4749 comptera 

S C A M P I S 

« U N S C A N D A L E » 

Une superbe assiette 
pleine a ras bord de lan­
goustines gr:i'ées servies 
avec légumes, riz maison 
et beurra blond 

Naturellement votre repas 
inclut à volonté le plus fa­
meux comptoir de sala­
des, crudités et aliments 
de santé de 70 item à 
Montréal, ainsi que notre 
pam maison. 

Disponible tous le mois 
d'octobre 1984 

Service à partir de 17 heures 
Autres offres spéciales 

«Table d'Hôte» chaque jour 

& Siligmrr 
Montréal 

Décarie et Jean-Talon 
Metro N a m u r 

Ste-Adèle 
574 rue Patry 

Sortie 67. Autoroute de» Laurent i d o 

1 229-4494 
I Ouvert du mercredi au dimanche 731-7771 

Grand stationnement «ratuit - Principales cartes de crédit acceptées 

Facilités pour réception de Noël 
à nos deux établissements 

LA CASA GRECQUE f 
200, rue Prince-Arthur est 

coin Hôtel-de-ville 

Réservations: 842-6098 8 4 3 - 5 2 5 8 

APPORTEZ VOTRE VIN DEPANNEUR EN FACE 
CHEZ NOUS C'EST Choix de vin rouge et blanc 

COMME CHEZ VOUS Vin blanc froid 

pDcocoooqoa^ 

-

! 
-

LE M I D I SEULEMENT 
Dv kmà ou viftdnù é» H h o 17h tt 
tem H dim dt llho 16h 

•3 

• 2 

SUPER 
SPECIAL 

BROCHET! E Dt* 
FILET MIGNON 
$129$ 

BIFTECK A LA 
GRECQUE 
$ 5 9 5 

Servi ovtc wept du jour, iciodc 
mai MO, nz COM Gmquî. pomm*s 

dt ttrrt moiton, dtuffl e» caft 

pour 1 X --

./xoooœoocooocoj^ 

MEDAILLON D€ 
FILET MIGNON 
$1195 

BOEUF MACARONI 
À LA GRECQUE 

$99 S 

-

GRAND FESTIVAL 
CULINAIRE 

DE LA CHASSE 
au BEAVER C L U B et aux 
RESTAURANTS DE LA 

PLACE VILLE-MARIE 

LE GIBIER À PLUMES 
du 8 au 28 octobre 1984 

LA VENAISON 
du 1er au 18 novembre 1984 

Nos chefs Edward Mérard du Reine Elizabeth 
et Sigi Klein de la Place Ville-Marie ont composé 
pour vous des recettes originales, légères et 
savoureuses, célébrant cette richesse 
gastronomique qu'est le gibier en saison. 

Ils vous invitent à venir les savourer tout spéciale 
ment au Beaver Club, mais aussi dans certains 
restaurants de la Place Ville Marie. 

Alors soyez de la fête et laissez nous vous choyer. 

...EN T O U T E GOURMANDISE! 

Restaurants Participants: 
Hôtel Reine Elizabeth Beaver Club 

Place Ville-Marie: 
Escargot - Gerty's Altitude 737 

Réservations au 861-3511. poste 2227-2228-2230. 

Le Reine Elizabeth 
Hôtels CN 

On pKimrv vk»M ix*ur Jcmjm 

Découvrez L'ART CULINAIRE 
À LA JAPONAISE 

2 9 a 8 £ ) $ / P O U P 2 

Ce grand repas de Gastronomie 
JAPONAISE COMPREND 
CARAFON DE VIN (2) 
soupe a l oignon KOBE 
entree de crevettes (1.00 S. POUR 3 
crevettes Comprises dans le prix 
salade a la KOBE 
homard ISE EBI 
steak YAMATO 
legumes & champignons 
riz a volonté 
thé 
aessert (crème 
glacée ou sorbet) 

Res: 254-9926 

KOBE 
6720 EST. Ru£ SHERBROOKE 

M E r R O LANGELlER OU AUTOBUS '85 
ENTREE MOTEL LE MARQUIS 

BENE! BENE! 
Servi avec salade et panier de pain 

Boeuf 
Cacciatorc 

Boeuf tendre et juteux 
préparé avec tomates, 

champignons et vin 
blanc. Servi avec 
nouilles au beurre. 

9 5 

Sole de Douvres 
Meunière 

Sole de Douvres fraîche 
servie avec sauce au 

citron, pomme de terre 
bouillie et brocoli. 

10 9 5 

Notre chef vous offre aussi une table d'hôte à tous les jours. 

Le brunch à gala du dimanche 
de 11 30 à 14 30 9 96 Une tradition Paesano' 

BRAVO PAESANO! 

La fine 
cuisine italienne 
préparée selon 

te tes les 
règles de ran 

5192 
Côte-des-Neiges 

731-8221 
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R E S T A U R A N T S 

R U E S T - H U B E R T 

r e s s e m b l a n c e d e 
Elle a eu m o i n s de chance 
q u e sa voisine. Les a n n é e s 

p a s s e n t ci la r u e St H u b e r t a 
bien d u m a l à d é c o l l e r . Entre 
Ste C a t h e r i n e et O n t a r i o , e e l a 
change un p e u mai»» c'est tout d e 

FRANÇOISE KAYLER 

m ê m e toujours p a r e i l . I n n o u ­
veau p e t i t restaurant a p o u r t a n t 
c h o i s i cette r u e pour > t e n t e r sa 
ehance 

U porte un n o m prometteur. 
E n prononçant Le C h a b l i s on 
i m a g i n e u n e cuisine p l u s o u 
m o i n s bourguignonne, p l u s ou 
m o i n s l y o n n a i s e . O n se t r o m p e . 
E l l e a u r a i t p l u t ô t tendance à 
ê t r e m é d i t e r r a n é e n n e et m ê m e 
u n p e u e x o t i q u e C 'es t ce q u e l a 
l e c t u r e d u m e n u f a i t Imaginer. 

I l est d ' a i l l e u r s a g r é a b l e a c o n ­
s u l t e r ce m e n u , c m a i l l e de p l a t s 
qui s o r t e n t d u t o u j o u r s - v u , a v e c 
( les p r e p a r a t i o n s a l ' a i l , a u x p i 
n u n is verts e t r o u t e s , et m ê m e 
a u x b a n a n e s p l a n t a i n s . M a i s , s i 
on ne manque p a s d ' i m a g i n a t i o n 
m Chablis, on m a n q u e parfois 
d ' e x p é r i e n c e . 

L e s j a m b o n s d e p o u l e t est u n 
p la t q u i f a i t p a r t i e des s p é c i a l i ­
tés, Le m e n u n'hésite p a s à en in­
diquer le mode de p r e p a r a t i o n : 
la v o l a i l l e est c u i t e d a n s l a c r è ­
m e e t le c h a m p a g n e , e t l a p r é -
sence de t r u f f e est s i g n a l é e . D e 
q u e l c o t e d o i t - o n placer la n a ï v e ­
té? Du c o t e de c e l u i q u i cuisine 
OU d e c e l u i q u i l a m a n g e ? 

L e p la t «'tait u n b e a u p l a t d e l é ­
g u m e s . I l y e n a v a i t s ix d a n s 
l ' a s s i e t t e . S a n s c o m p t e r l e s 

p e t i t s po i s p r é s e n t é s e n s a m e 
d a n s u n e c o u p e l l e d e p â t e f e u i l l e 
t e e S a n s c o m p t e r u n e d e m i 
p o i r e . L e s j a m b o n s d e v o l a i l l e . 

Salade de tomates au basilic 
Soupe de poissons 
Jambons de volaille 
Brochette de poulet à l'ail 
Gâteau maison 
Banane flambée 
Café 

Menu pour deux, sans vin, avant 
taxe et service: $28.20. 

q u e le n o m d u p l a t m e t t a i t b i e n 
au p l u r i e l , é t a i e n t r é d u i t s a u n e 
c u i s s e b o u i l l i e a v e c la p e a u , se 
défaisant mal, a y a n t le gou t d e 
réchauffé. Une s a u c e blanche 
s a n s g r â c e l ' a c c o m p a g n a i t . E t 

r u e 
u n e lamelle de quelque chose de 
n o i r j o u a i t le rôle de la truffe 
p r o m i s e . 

La brochette de p o u l e t à l ' a i l 
é t a i t f a i t e de b e a u x et b o n s m o r ­
c e a u x d e p o u l e t , tendres, r o s e s 
e t c u i t s p o u r r e s t e r m o e l l e u x 
C 'es t u n e s o r t e d e b e u r r e à l ' a i l , 
beaucoup trop abondant et b e a u 
coup t r o p fort qui baptisait le 
p l a t . L'assiette était, elle a u s s i , 
garnie de nombreux l e g u m e s qui 
n a g e a i e n t maleureusement d a n s 
le g r a s . Du r i z peu t ê t r e s e r v i à 
l a p l a c e des l é g u m e s . 

L e C h a b l i s p r o p o s e u n e s o u p e 
a u x poissons qui est u n plat a 
elle s e u l e . I l la ser t f l a n s u n b o l 
de poterie p o r t u g a i s e . Le bouil 
Ion é t a i t e x c e l l e n t , remplis de 
poissons et fruits de m e r . Cer 
t a i n s c l é m e n t s é t a i e n t t r è s c u i t s 
t a n d i s que d'autres, comme les 

c r e v e t t e s , l'étaient a p e i n e C u e 
p i n c e de h o m a r d , des p a l o u r d e s . 
a \ ae c a r a p a c e ou c o q u i l l e s la 
g a r n i s s a i e n t . 

L e s tomates au b a s i l i c for 
matent u n e belle petite entrée 
colorée et parfumée, a v e c ce 
pendant t r o p de \ Inaigrette 

L e s d e s s e r t s é t a i e n t s u r p r e ­
nants. La b a n a n e f l a m b é e sur 
t o u t . K l l c é t a i t < o u c h é e d a n s u n 
p l a t à b a n a n a s p l i t , a g r é m e n t é e 
de raisins secs, noyées dans un 
sirop excessivement sucré. Delà 
v r a i e c r è m e f o u e t t é e j o u a i t u n 
rôle de d e c o r a t i o n éphémère en 
f o n d a n t tranquillement: le plat 
est s e r v i t i è d e . 

Le gâteau qui p o r t e le n o m de 
l a m a i s o n e s t l u i a u s s i s e r v i 
tiède, s o r t e de» g â t e a u b l a n c gar 
n i de crème glacée, n a p p e d'une 
s a u c e s u c r é e , sans saveur. 

L e C h a b l i s a choisi un d e c o r en 
g r i s et r o s e , d o u x a l ' o e i l s u r les 
tables, açt rocheur s u r les m u r s 
de la s a l l e a m a n g e r ou se p r o 
m è n e n t de g r a n d s échu JSierfc. L a 
s a l l e à m a n g e r est p e t i t e , m a i s 
elle se détache b i e n du b a r qui 
p a r t a g e avec elle menu» e s p a ­
c e . L a t e r r a s s e , coquette, es t 
malheureusement en t r a i n de se 
replier. 

L e s e r v Ice é t a i t 1 . l i t g e n t i 
m e n t , m a i s taanquail d ' a t t e u 
t i o n . 

LE CHABLIS 

1639 St-Hubert 

523-0053 

La Chronique Croque M i d i , 
consacrée aux repas d'affai­
res, paraît tous les mercredis 
dans la section Vivre Aujour­
d'hui de La Presse. 

SPÉCIAL M E C H O U I 
* 3 3 . 9 5 p o u r 2 p e r s o n n e s 

• Bnk au thon 

• Couscous mccroui 

• Patisserie tunisienne 

• The ou cafe 

• 1 bouteille de vin 

R o y a l K e b i r o u N a d i m 

1 6 3 3 . rue Saint -Hubert 
5 2 1 - 6 3 3 0 Cuisi ne tunisienne 

Calift 

lu 
Obvïers 

menu va/UéLnt &tù&> . 

Apporte^ votre v in 

FMOC à Ut maison Radio-Cunada 

f>1 
m ^ J B " Menu pour 

notre 12e anniversaire 

FESTIVAL DE BIFTECK 
ET LANGOUSTINES 
P o t a g e e t s a l a d e v e r t e 
l a n g c u i n n e » o l a 
p r o v e n ç a l * ( i c a m p i t ) 
M f V M i C V K riz 

ou 

ÎO 01 6* brfock de surto^ge a> marque 

roua* ou 12 01 de bifteck de cote oc 7 o : 

de ftet iragnon ov« chomcxonori \ojtes 

U t btfttcki vont servis avec legurr.ei frais 

et pommes de terre ou chou 

goreou maison ou s a b o t de fruits frais 
the C J cafe 

$1395 
Ces menus spé­

ciaux sont dispo­

nibles tous les 

jours de midi o la 

fermeture ex­

cluant le samedi 

notre 

Diners de gens 
d'af fa i res 

à compter de 

5 4 5 s 

tous I n jours t x i u a r t 

•e dimanche 

5 7 1 0 Sherbrooke est. coin Lacordaire 

téumtim 
254 -2125 os 
254 -5712 

AUX DÉLICES 
DE SZECHUAN 
ou le savoir-faire au 

service du savoir-vivre 

Un relait de la 
gastronomie chinoise 

(F Koyt t t ) 

Spécialités u e c f i u o n n o i w o f 
pékinoise 

1735. ST-DENIS 
Rentetçn+mrnti •» teMrVOffeJN 

844-5542 

G b e z 

G o v t n â a 
i 

Cuisine purement végétarienne 

UN R E S T A U R A N T NAT ' JR I 
POUR LES F I N E S BOUCHES 

1 « l e g r a m m e 

S P É C I A L D U M I D I 
Soupe incluse avec 
achat minimum $3.25 

3678 , ST-DENIS 

sr e r b i k< 

Res 8 4 3 - 8 5 1 0 

«1 »•> 

e 

Restaurant 

Le Remontais 

Cuisines 

italienne 

et française 

Ferme le 
d imanche 

1M5A rielelillim 

Monrrêoi 
Reservations. 

8 6 1 - 8 1 2 2 

V 
V _ CUISINE FRANÇAISE 

F r u i t s d e m e r , p o i s s o n s f r a i s , g i b i e r s 

d ' é l e v a g e , c r ê p e s b r e t o n n e s . 

1 1 5 0 S T - L A U R E N T O . 
longueuil coin Ste-Helene 

Juste a la sortie du pont Jacques-Cartier 

Res 6 7 4 - 7 4 4 1 

• M A I N T E N A N T 

O U V E R T 
u S A M E D I 
DÈS 17 H 0 0 

T A B L E D ' H Ô T E à partir d e 

R Ô T I D E B O E U F A U J U S 
«a volonté» tous les soirs 

« E X C L U S I F » 
Steak sur charbon de bois 

P R i n C E 
C H A R L E S 

5,95J  

12,50* 

S a l l e d e r é c e p t i o n « b a r » 
2 7 , r u e L i è g e e s t R é s . : 3 8 1 - 6 7 9 4 

- A — 

IJi LUCARNE 

Le menu du midi 

(U dtjiunir d'affaires 

Le petit menu 895$ 
« C 7 5 S j p « i o i 
n) \J du mois 

\ 

1 4 5 0 $ 

1 0 3 0 o u e s t r u e L a u r i e r . O u t r e m o n t 
P o u r r é s e r v a t i o n s : 2 7 9 - 7 3 5 5 

M A R C H E 
SALLE A M A I 

L ' O U E S T 
R U C E N C I È E 

# t F A O U T t S P O U R R É C E P T I O N S 

LA BROCHETTE DE POULET ET 
CÔTES LEVÉES "Jgg 

9 2 5 $ 

SUPER SPÉCIAL 
LU N Dit les langoustines grillées o l'ail 
MERCRIDIt le petit filet mignon bouquetière 
i l U D I : la brochette de Met mignon ou les cuisses de 
grenouilles 

V IMDRIDI t lei côtes kvees o u 'es cu isses de 

grenouilles et langoustines o l'ail 

S A M E D I ; tournedos R o s s m i ou langoustines grillées 

OIMANCMEs la brochette de poulet et côtes levees ou 
J'-tscoiope de veau parmesan 

Incluant 

soupe ou* legumes ou 

salade Cesar 

S E U L E M E N T 
Prix valides de :6 h o 19 h 

7 7 7 $ 

LA COTE DE BOEUF A LOS 
1 6 o r n e s 

9 9 5 $ 

V ? P R I X LE M A R D I sur les plats 

pr incipaux a la carte de 17 h a la fermeture. 

Le brunch du dimanche de 7 0 h 30 a 14 h 30 Q 9 5 $ 
Enfants moins de 1 2 ans. }/i prix w 

TOUT N O U V E A U A U 
RESTAURANT 

L E g C R U g ^ C É g 

Gâteau d'anniversaire gratuit 

S O U P E R D A N S A N T 
ASSIETTE DE SCAMPIS 

CUISSES DE GRENOUILLES 
SURLONGE STEAK 

servi avec sotede Cesor. legumes frais, ni ou pomme de terre 

Voltôe tous let jours sauf le samedi jusqu'à \8h seulement 

$ 9 9 9 

5706 est, rue Sherbrooke, coin Dtcicton 
Réservations: 2 5 6 - 2 1 8 5 

FESTIVAL 
DU STEAK 
L« b o u t dm m o f q u » r o v g « 
cuti w r c h a r b o n c i * bo i» ' 

— Ribfcteok. 16 once» 

— S v r l o n o * . coupe He<* 
Y o r k , 16 onr i - i 
Stooh OU poivfr 

— C o o u r de f i let m i g n o n 

seulement 

SUPER SPÉCIAL 

2 ^ 1 ^ 9 5 
pour l# midi sevlomont 

è» IM O U ém ém 11k e 17h 
•ncruoni «oupt, èeue* et cafe 
STEAK DU V f U X PORT* P U T 

Of S O U PROVB4ÇALE • 
LASAGNf AU FOUR • 

CÔTELETTES D'AGNEAU 

Apportez votre vin I 
Ouvert 7 jour» par semaine de 11 h a minuit 

39, St-Paul est, Vieux Montréal 
Réservations: 866-3175-3246 

(salle privée disponible) 
» . » * - * V V V i Y V i Y * Y * Y Y V V Y * Y V * Y V . . 

$ 9 9 5 
* e v i O V M t o u p e o l ' o i g n o n , I ** 
rho«K ô e «oloôe C»vor o u 1 / 
d u chef , p a t a t e o u four e t 
(rtnewra 1 2 

J 

Bar - Resfanranl 

LA. P A E L L A 
Four manger 

la meilleure 

PAELLA 
en ville! 

Table d'hôte 
touilessairs eroc, 

a p a r t i r d e 
L u n d i soir. 20h30 

J O S É F I G U E R O A 
et les M A R I A C H I S 
M*rcoi chjrrteur puitanstt 
(vend., s o m , d i m 19h ) 

163 est, Ste-Catherim? 
Res 2 8 8 - 2 5 5 6 

sèuurlio |3an$îi 
Cuisine r ^ T j 

espagnole ^ ^C^v 

française 

Tous let ingredients 
d'une bonne toirée' 

Ou dimanche au vendredi soir 

Menu spécial 
J per t ' 

. Samedi 
Table d'hôte Q50S 

3458, avenue du Parc 

Res 8 4 4 - 0 5 5 8 
lésine; pur vitre -party- de Noel 

Restaurant 

L E S F I L L E S 
D U ROY" 
Vieux Montreal W 

» Mm: 

Dîner de gens 

d'affaires 

de 11 h 3 0 a 16 h 

à partir de $ 4 . 5 0 

EN OCTOBRE 
LE CHEF VOUS INVITE POUR 

LE TABLEAU DE CHASSE 

Sans oublier nos dclicieu> 
«Goûter du samedi» 

d e 11 h 30 à 16 h 
a $6 .50 at $ 9 . 5 0 

Notre fameux 

BRUNCH QUÉBÉCOIS 
DIMANCHE DÉS 11 h 
(avec musicien) a 

Rés.: 849-3535 
415, rue Ben secours 

Stationnement orctuit 

S O U P E R E T D A N S E 
J E U D I E T V E N D R E D I 

1 S O U P E R D A N S A N T 
A V E C L ' O R G A N I S T E 
A n d r é G a g n o n 

D I N E R D ' A F F A I R E S 
l O U S L E S J O U R S 

, $ 1 * 5 
o partir de w 

Repas c o m p l e t 
3 6 8 3 , boul. Taschereau, Saint-Hubert 

Q t t r a t c a u J I l a u r i f t 

Spectacle: danseurs de flamenco, 20 h et 23 h 
Eralio Gill, concertiste-harpiste 

T a b l e d ' h ô t e à p a r t i r d e « 1 2 » s 

Avont ou après le cinéma, le théâtre ou toutes au­
tres sorties, nous vous offrons une superbe variété 
de plat* jusqu'à 1 h du matin. 

m a r b e Ï I a c l u b 

Spécia l d u mois 
d ' o c t o b r e 

[CHOIX ENTRE 6 METS 
A CHACUN SON CHOIX 

D I N E R P O U R 2 
M E N U SPÉCIAL C O M P L E T 

1 5 9 5 $ 
( 2 P E R S ) 

A P R E S 1 7 H 

S A L L E S D E RECEPTION DISPONIBLES 

DÎNER D'AFFAIRES 
A P A R T I R O f * 3 

DÎNER DANSANT 
jeudi, vendredi , samedi et d imanche 

8375, rue Christophe-Colomb 
Coin Métropol i tain Stat ionnement gratuit 

Telephone 727-3729 

Un inférieur agréable 

ef une magnifique 

ferrasse vifrëe! 

L e r e s t a u r a n t 

d e s P a r t i s a n s 

FRUITS DE M E R ET G R I L L A D E S 
en SUPER SPÉCIAL pour OCTOBRE et NOVEMBRE 

Tous let LUNDI • MARDI - MERCREDI $ 7 9 5 
une table d'hôte spéciale à partir de ¥ 

R I P A S C O M P I F T 

D u L U N D I a u D I M A N C H E 
notre table d'hôte 

Reoas complet $ 1 0 9 5 
a partir de JL 

• - " 1 — • — i 
7 J O U R S P A R S E M A I N E 

Menu spécial pour 
2 personnes j m j ç t 

à partir de 1 * T 

M E N U SPECIAL 
POUR ENFANTS 

A P P O R T E Z 
V O T R E V I N 

DINER D'AFFAIRES 
6 jours p a r s e m a i n e 

Llcanc* complete ou APPORTEZ VOTRE VINI 

CiNTRE D'ACHATS 

PLACE LONGUEUIL 

825, rue Saint-Laurent, Longueuil (coin Joliette) 
(même côté que le cinéma) 

Réservation» : 6 7 4 - 1 3 6 3 - 6 4 

mm* 

FESTIVAL D'HUITRES 
(sur écail les) 

M a r d i e t m e r c r e d i 

i 1 99 
6 huîtres Malpeque * I 

12 huitres Malpeque 

REPAS D'HUITRES 
soupe aux huitres 
huitres sur écailles 
huitres Rockfeller 
Casino • gratinées • frites 

SERVI TOUS 
LES JOURS 

$ 1 3 9 5 

Mardi et dimanche 

FESTIVAL DE CUISSES 
DE GRENOUILLES 

à v o l o n t é 
$ 7 9 5 

CRABES 
D'ALASKA 

JEUDI 

À VOLONTE « 1 4 » 
TOUTE LA SEMAINE 1 .b*12 9 5 

Tous les 
/ours. SURF & TURF ; 

mignon rrtvett*». 
lar»gou»rm«t. rui»t*t d» 

r «nouille» 
$995 Filet mignon 

O U et 1 homard complet 

Mercred i c _ _ Q _ 
MENU POUR 2 . * 3 2 * 5 

PLATEAU DU PÊCHEUR 
0 » C H A T E A U B R I A N D 

incluant: bouteille de vin importé. 

Morcr txS i 

S U P E R - A S S I E T T E DE F R U I T S DE M E R 

grvnovilUft. leageesHnei, c r t v t f t t t • M w J 
p»*oncW*, «perlant • ̂ Sa 

Mercred i c _ _ Q _ 
MENU POUR 2 . * 3 2 * 5 

PLATEAU DU PÊCHEUR 
0 » C H A T E A U B R I A N D 

incluant: bouteille de vin importé. 

U N G O U S T I N E S $ 1 
A volonté • 

Mardi et dimanche < t " ^ o c 
1 P E T O N C L E S À VOLONTE * / * 5 

U N G O U S T I N E S $ 1 
A volonté • 

Mardi et dimanche < t " ^ o c 
1 P E T O N C L E S À VOLONTE * / * 5 

Toute lo temoine ^ jm gr ^ 

MOULES MARINIERE | 1 Mardi et dimanche 

1 BROCHETTES $T95 
filet n,,Qr»o" ou fruif» d« met, potoçf* m 

Toute lo temoine ^ jm gr ^ 

MOULES MARINIERE | 1 Mardi et dimanche 

1 BROCHETTES $T95 
filet n,,Qr»o" ou fruif» d« met, potoçf* m M e n u complet d 'enfants 

SEMAINE DE LA SALADE CÉSAR $ 1 0 0 

L E 
T O I T 

R O U G E 

T R E S T R E S S U P E R S 
Tous nos plats sont accompagnés d'une 

salade verte et d'un panier de notre 
délicieux pain maison. 

7 9 5 
Filet de sole frais 
Belle Meunière 

4 Garn i avec d e s c h a m p i g n o n s et 
servi a v e c riz pilaf et le légume 
frais du jour. 

Escalope de veau 
parmigiana 
Du veau tendre à souhait a c c o m ­
pagné de délicieux fettucine persil lés. 

FESTIVAL DES HUÎTRES 
Malpeque de choix 

Les huîtres Malpeque fraîches nous arrivent 
quotidiennement. Venez déguster de la soupe aux 

huîtres, des huîtres fraîches sur récaille, des huîtres 
frites et des huîtres à la Rockefeller. 

5440 Sherbrooke est • Réservations 259-3748 
Stationnement gratuit 

1 1 5 9 8 , RUE OE S A L A B E R R Y 
U D O ( a l ' o u e s t d e b o u l d e s S o u r c e s ) 

Reservations 6 8 3 - 0 5 3 1 

file:///ojtes

